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Dans la course
Le Soleil. André Boucher

Dans la course
les Nordiques n'ont pas déçu le chef Max Gros-Louis et les 12,151 autres 
partisans qui ont assisté, hier, au Colisée, à une victoire de 5-4 des leurs 
devant les Jets de Winnipeg ce qui accentue la course au championnat de la
division canadienne de I AMH. „ .

page 8-1

Kissinger laisse tomber
le secrétaire d Etat des Etats-Unis, M. Henry Kissinger a, pour la première fois, 
admis implicitement hier que la victoire des forces pro-communistes était assurée en 
Angola. Il a cependant prévenu l'URSS que son gouvernement ne tolérerait plus 
d'aventures du Kremlin à l'extérieur de son orbite. page C-1

Killanin blâme Montréal
le Comité international olympique estime avoir été berné par la ville de Montréal, 
car dans les plans initiaux fournis au CIO lors de la mise en candidature de la 
métropole, il n'était nullement question du stade Taillibert. la présence à Innsbruck 
du Québec n'a d ailleurs fait que rassurer partiellement la presse internationale.

page A-2

L'Opéra du Québec renaîtra
le ministre des Affaires culturelles du Québec annoncera bientôt la relance de 
l'Opéra du Québec. Ses activités avaient pris fin en mai 1975. pafje A-12

Margaret rompt avec le 
protocole
L'épouse du premier ministre canadien découvre la liberté et ne veut pas être une 
simple rose à la boutonnière de son époux . Après une rupture complète avec le 
protocole au cours de son dernier voyage, elle veut maintenant devenir une mère 
qui travaille à l'extérieur. p3ge q.j

lunivers des fonctionnaires

Le ministère de la Fonction 
publique appelé à disparaître

Q: Je suis locataire avec un bail 
qui se termine le 30 mai prochain. J'ai 
acheté une propriété de trois loge­
ments dont les baux expirent le 30 
juin. Je ne finaliserai mon achat que le 
1er mars. Est-ce que je pourrai 
prendre possession d'un de mes 
logements pour la fin du mois de mai? 
Ai-je le choix d’un des trois logements 
ou si c'est le propriétaire actuel qui 
doit partir puisqu’il désire louer son 
logement et me signer un bail?

J.O.
R: l’article 23 de la loi prévoit 

qu'un propriétaire peut, "à l'expira­
tion d'un bail", en reprendre posses­
sion pour l’habiter lui-même. Pour 
exercer ce droit, le propriétaire 
(attention, pas i'ancien propriétaire) 
doit donner au locataire un avis écrit 
d’au moins 90 jours francs avant 
l'expiration du bail annuel; l avis doit 
contenir la date de reprise de 
possession, le nom de la personne qui 
hobitera le logement et le degré de 
parenté, s’il y o lieu.

Dons votre cas, vous ne pourrez 
obtenir un logement qu'à la fin du 
mois de juin puisque tous les baux de 
l'immeuble se termineront à cette 
date. Vous devrez aussi attendre 
après le 1er mars pour expédier un 
avis puisque vous serez propriétaire 
seulement à cette date.

A moins qu'un logement ne 
devienne libre par le départ d'un 
locataire, vous aurez le droit de 
choisir celui qui vous conviendra. Si un 
locataire est évincé, il aura un droit de 
recours devant les tribunaux de 
juridiction compétente pour recouvrer 
les dommages résultant d'une reprise 
de possession qui serait obtenue de 
mauvaise foi.

»

Faites parvenir vos lettres à: 
"Votre loyer", " LE SOLEIL, 390 
est, Saint-Voilier, Québec.
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météo

Nuageux et faibles chutes de neige 
aujourd'hui dans l'Est du Québec. 
Maximums variant de moins 14 à 
moins 7. Demain, ensoleillé et 
légèrement plus froid.

Détails à la paga A-2

par Gilbert ATHOT

Une des prochaines étapes de la 
réforme administrative au sein du 
gouvernement du Québec fera dispa­
raître, vraisemblablement cette année, 
l'actuel ministère de la Fonction pu­
blique.

Aussi paradoxal que cela puisse 
paraître, la même réforme administra­
tive qui a été à la source de la création 
du ministère de la Fonction publique 
en 1969 est celle qui va être la cause 
de sa disparition.

C’est ce que LE SOLEIL a appris 
de diverses sources gouvernementales 
dignes de foi dans le cadre de recher­
ches portant sur "l'univers des fonc­
tionnaires” québécois.

Equipe du 
Québec 
au Tournoi 
mondial de 
hockey?

par Maurice DUMAS 
envoyé spécial du SOLEIL

MONTREAL, — Un mouvement ap­
pelé — le Comité Equipe-Québec — a 
été lancé ce matin dans le but de créer 
et de faire participer une équipe 
strictement québécoise au prochain 
tournoi mondial de hockey qui doit 
avoir lieu en septembre prochain en 
Amérique du Nord.

En annonçant la mise sur pied du 
Comité Equipe-Québec au cours d'une 
conférence de presse. M. Guy Ber­
trand, un avocat de Québec, a déclaré 
qu'il avait consulté et reçu un accueil 
chaleureux de joueurs aussi connus 
que Marc Tardif, Serge Savard et 
Michel Parizeau, pour son projet.

Le Comité Equipe-Québec ne ca­
che pas qu'il veut faire la preuve que 
les Québécois sont les meilleurs 
joueurs de hockey au monde.

M. Bertrand a affirmé qu'il n’était 
nullement question de faire du ra­
cisme avec cette formation typique­
ment québécoise. "Nous voulons réu­
nir les meilleurs joueurs du Québec, 
francophones comme anglophones, au 
sein d'une même équipe. Une démar­
che qui se veut apolitique”, a-t-il 
précisé.

Dans cette optique, une lettre 
circulaire sera envoyée à tous les 
hockeyeurs natifs du Québec évoluant 
aussi bien dans la Ligue nationale et 
l’Association mondiale de hockey pour 
leur demander de se prononcer sur 
ledit projet.

La missive mettra en garde tous 
les hockeyeurs concernés contre les 
injustices flagrantes susceptibles d'è- 
tre créées par la formation d'une seule 
équipe au Canada. Comme il faudra 
faire le tri dans deux ligues, plusieurs 
athlètes aux ressources insondables 
risquent de rester sur le carreau.

Elle insistera également sur les 
opinions exprimées par plusieurs Qué­
bécois qui tiennent à leur propre 
identité à cette compétition internatio­
nale.

Selon les arrangements originaux 
(Suite à la page A6, 2c col.)

OTTAWA (d'après PC) — Les mi­
nistres fédéral et provinciaux du Bien- 
être en sont venus à une entente de 
principe sur un nouveau, mode de 
partage des coûts des services sociaux, 
hier, à Ottawa.

La plupart des fonctions assumées 
par le ministère de la Fonction publi­
que seront attribuées au Conseil du 
Trésor, l'organisme central par excel­
lence au plan de la coordination 
gouvernementale, principalement en 
matière de finances publiques.

Ainsi, les directions générales de 
la mise en valeur des ressources 
humaines et des relations de travail 
seraient tout simplement intégrées au 
Conseil du Trésor. Il en serait de 
même du bureau de recherche sur la 
rémunération (travail qu'accomplit de 
toutes façons le Conseil du Trésor).

Par ailleurs, la plupart des servi­
ces de la direction générale des 
systèmes (gestion du personnel, mou­
vement du personnel, et mise à la

Le ministre de la Santé nationale 
et du Bien-être social, M. Marc Lalon- 
de, a déclaré qu'il y avait encore une 
couple de points de détail à examiner 
mais qu'il pouvait dire, en général, 
qu'il y a entente sur la nouvelle 

M

retraite, etc.) seront aussi confies au 
Conseil du Trésor. Les autres iraient 
dans divers ministères.

Enfin, le service du personnel et le 
secrétariat administratif du ministère 
deviendront alors en pratique presque 
inutiles puisque le Conseil du Trésor 
les possède d une façon ou d'une 
autre.

D'ailleurs, eette étape de la ré­
forme administrative sera d'autant 
plus facile que le ministre de la 
Fonction publique, M. Oswald Parent, 
serait tout à fait d'accord avec une 
telle orientation, selon les informa­
tions du SOLEIL. De plus, M. Parent 
est, avec M. Raymond Carneau, des 
Finances, l'un des deux ministres 
parmi les plus impliqués dans la

législation sur les services sociaux

La nouvelle formule remplacera 
les ententes actuelles et étendra les 
accords sur le partage des coûts afin 
de couvrir des services tels que le

relance de la réforme administrative 
en septembre 1975.

En tant que ministre de la Fonc­
tion publique et de ministre d Etat aux 
Finances responsable des gestes quo­
tidiens” du Conseil du Trésor. M. 
Parent aurait lui-même constaté le 
dédoublement entre le ministère de la 
Fonction publique et le Conseil du 
Trésor dans plusieurs domaines. Les 
négociations dans les secteurs public 
et parapublic ne l'en auraient con­
vaincu que davantage. Au gouverne­
ment fédéral, tout le domaine des 
négociations relève du Conseil (fédé­
ral) du Trésor.

Le début de la fin

En réalité, c’est en décembre 1970.
(Suite à la page A6. 3e col.)

transport des handicapés et 1 adminis­
tration des centres provinciaux de 
réadaptation

Aujourd hui, les ministres doivent 
(Suite à la page A6, Ire col.)
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Incendies à la chaîne
Un quatrième incendie d'importance en autant de jours a causé, hier, à Québec, des dommoges évalués a plus d'un demi-million 
de dollars, l'incendie a détruit le magasin Woodhouse à l'intersection du boulevard Charest et de la rue de la Couronne. Les 
pompiers on* lutté en vain contre l'élément destructeur de I5h, hier après-midi, jusqu'aux petites heures ce matin.

Texte et photo à la page A-T

Ministres du Bien-être

Entente sur le partage des 

coûts des services sociaux

0
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olyComité dit Montréalmpique avoir
INNSBRUCK — Montreal a forte­

ment contribue à la hausse fabuleuse 
des coûts entourant maintenant la 
tenue des Jeux olympiques en "cons­
truisant des monuments un peu trop 
grandioses", a soutenu, hier, le prési­
dent du Comité international olympi­
que (CIO).

Interrogé sur les motifs qui ont 
entrainé ces augmentations de coûts, 
le président du CIO a clairement laissé 
entendre que l'organisme qu'il dirige 
avait été berné par Montréal parce 
que les plans initiaux fournis au CIO 
lors de la mise en candidature de 
Montreal n étaient pas les mêmes que 
ceux du stade Taillibert

Quand nous avons eu les plans de 
Montréal, a révélé lord Killanin, il 
n otait nullement question du stade 
que nous avons maintenant "

Bien qu'il ait admis que d autres 
facteurs pouvaient contribuer à 
gonfler la facture olympique, le prési­
dent du CIO a carrément soutenu que 

certaines villes, et pas seulement 
Montreal, veulent construire des mo­
numents qui sont un peu trop gran­
dioses”.

Quant aux moyens de réduire ces 
dépenses entourant la tenue des pro­
chains jeux, lors Killanin s’est dit 
convaincu que "ce ne sera pas facile", 
mais que le CIO se pencherait sérieu­
sement sur cette question.

Le président du CIO s'est dit 
parfaitement conscient que les deman­

des exagerees de certaines federations 
internationales, l'augmentation du 
nombre de concurrents, la multiplica­
tion des facilités techniques, etc n'é­
taient pas étrangères à cette spirale 
inflationniste.

Oes jeux simples

De son côté, le ministre québécois 
des Affaires municipales, Victor Gold 
bloom, qui assistait à la conférence de

gilles 
jfcfl boivin 
i iwô innsbruck

presse de lord Killanin à titre de 
spectateur, a en quelque sorte endossé 
les propos du président du CIO.

Nous avons entendu parler de jeux 
simples à Montréal, a précisé le 
ministre. Nous espérions pouvoir réus­
sir des jeux modestes justement pour 
encourager les pays plus pauvres à 
accueillir chez eux les olympiades. Je 
pense que la preuve n’en a certaine­
ment pas été faite à Montréal.

Refusant de poser en philosophe 
de l’olympisme, le ministre responsa­
ble de la Régie des installations

olympiques s est cependant dit con­
vaincu que les exigences posées aux 
villes et pays hôtes par le CIO et 
certaines fédérations internationales 
devraient etre sérieusement revues.

INNSBRUCK - Il ne faut plus 
qu il y ait un seul pépin à Mont­
real"...

Cette phrase d un journaliste 
latino-américain resume assez bien 
I état d esprit de la presse interna­
tionale à la suite de la conférence 
de presse qui a suivi l'acceptation 
du rapport d étape soumis au Comi­
té international olympique par le 
COJO et la Regie des installations 
olympiques.

Si la présence du gouvernement 
du Québec, par le biais de la régie 
et la présence du ministre Gold- 
bloom. a pu rassurer sensiblement 
les journalistes présents, il n'en 
reste pas moins que pour eux les 
promesses formelles prennent un 
"air de déjà vu".

Depuis trois ou quatre ans, dans 
certains cas, ces journalistes ont pu 
prendre connaissance de déclara­
tions semblables. Certes, les per-

A ce sujet, le président du CIO a 
indique que le prochain congrès du 
Comité, en 1881, se pencherait juste­
ment sur la politique à long terme du 
mouvement olympique à la lumière de

sonnes qui les font ont changé, mais 
cette seule modification n'a pas 
suffi à effacer l image que Montréal 
et le Canada se sont graduelle­
ment donnée dans toute cette 
affaire.

Autant les tergiversations poli­
tiques que les difficultés dans les 
travaux de construction ont laisse 
un goût amer dans les milieux de 
l'olympisme. Ajoutés à une mécon­
naissance plus ou moins grande des 
conditions réelles qui ont marque 
le dossier olympique à Montreal, 
ces facteurs ont sérieusement miné 
la confiance de la presse internatio­
nale.

Depuis déjà un certain temps, 
nous révélait un journaliste britan­
nique, Montréal nous force à nous 
croiser les doigts. Cette fois encore, 
je croise mes doigts, car les répon­
ses données lundi ne m'assurent 
pas que tout sera prêt à Montréal,

cette montée constante des coûts La 
réduction du nombre de disciplines 
sportives présentes aux Jeux pourrait 
faire partie de ces solutions à long 
terme a envisager.

particulièrement les fameuses pis­
cines.

Pour la plupart d'entre eux. la 
crainte d'un nouvel arrêt de travail 
sur les chantiers est demeurée très 
vive. En conférence de presse, le 
ministre Goldbloom n’a nullement 
atténué leurs appréhensions, en 
confirmant qu'aucune entente n’e- 
tait intervenue avec les syndicats 
pour assurer la "paix sur les chan­
tiers".
Un club sélect

On comprend un peu mieux ces 
réactions de la presse internatio­
nale lorsqu'on a pu constater de 
près le caractère particulier de cet 
imposant organisme qu’est le Comi­
té international olympique.

Vingt et une fédérations inter­
nationales, plus de 130 pays partici­
pant à la famille olympique et 72 
membres présents à sa session 
plénière d'Innsbruck, le CIO prend 
l'allure d'une vaste organisation oû

Mais cette révision des normes 
olympiques n'est pas pour demain, et 
les prochains Jeux — ceux de Moscou 
en 1980, se tiendront selon les mêmes 
critères et exigences.

la diplomatie et la politique ne 
peuvent être absentes.
% Le décorum entourant chacune 
de ses rencontres et le statut social 
de ceux qui dirigent les destinées 
du CIO laissent plutôt l'impression 
d'un club sélect que d'une organi­
sation vouée à la défense et la 
promotion du sport amateur.

Indépendants de fortune, affu­
blés de titres de noblesse ronflants 
dans plusieurs cas, leurs airs de 
mécènes ne pèchent surtout pas par 
excès de populisme.

Dans un milieu aussi fermé, la 
presse internationale n'a bien sou­
vent pour toute pâture que l'amon­
cellement de spéculations et de 
rumeurs.

Ainsi, depuis samedi matin, le 
dossier de Montréal était en discus­
sion. Il aura fallu attendre jusqu'à 
lundi soir avant de connaître la 
réaction officielle du CIO.

La presse internationale sceptique
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Un peu de neige suivi d'un dégogement aujourd’hui. 
Généralement ensoleillé et légèrement plus froid demain, les 
chiffres sur la carte indiquent les maximums prévus pour 
aujourd'hui.

prévisions
MONTREAL (PC) — Prévisions de la météo pour le 

Québec émises par Environnement Canada pour aujour­
d’hui, avec un aperçu pour demain.

Chibougamau et Haute-Maurieie: nuageux et faible 
neige passagère suivi d'un dégagement en après-midi. 
Maximum moins 10 à moins 14. Aperçu pour demain: 
généralement ensoleillé et légèrement plus froid.

Outaouais, Montréal et Laurentides: nuageux avec neige 
faible en matinée suivi d’un dégagement en après-midi. 
Maximum moins 6 à moins 9 Aperçu pour demain: 
généralement ensoleillé et légèrement plus froid.

tempé
ratures
TORONTO (PO - Voici les 

températures enregistrées 
hier dans quelques villes 
d'Amérique du Nord et dans
les Antilles:

Min. Max.
Dawson -30 -20
Victoria 2 10
Edmonton -13 -10
Calgary -7 -7
Regina -14 -13
Winnipeg -14 -13
Sudbury -22 -8
Toronto -13 -5
Ottawa -20 -6
Montreal -21 -7
Québec -23 -10
Moncton -15 -5
Halifax -7 -2
Charlottetown -13 A
St-Jean, T.-N. 0 0
Chicago -20 -3
Detroit -23 -7
Boston -11 -1
New York -10 -2
Washington -7 3
Miami 12 23
St-Louis -16 2
Tucson 9 23
San Francisco 7 13
Acapulco 21 29
La Barbade 23 27
l-es Bermudes 19 22
La Havane 17 22
Kingston 21 29
Mexico 7 17
Nassau 12 24

soleil
Québec, Trois-Rivières et Cantons de l’Est: nuageux avec 

faible neige suivi d'un dégagement en fin de journée. 
Maximum moins 7 à moins 9. Aperçu pour demain: 
généralement ensoleillé et légèrement plus froid.

JEUDI
Lever Coucher Durée

7.07 16.53 9.46

Saguenay-Lae-Saint-Jean: généralement nuageux et fai­
ble neige passagère. Dégagement en soirée. Maximum moins 
10 à moins 14. Aperçu pour demain: généralement ensoleillé 
et légèrement plus froid.

Rimouski. Baie-Comeau. Sept-Iles et Gaspésie: ennuage- 
ment progressif suivi de faible neige passagère en après- 
midi et en soirée. Maximum moins 9 à moins 13. Aperçu pour 
demain: généralement ensoleillé et légèrement plus froid.

marée
JEUDI 

Basse 4h30 
Haute 9h30 
Basse 16h50 
Haute 21h45

MOSCOU:

des jeux 
pour $300 
millions

INNSBRUCK (AFP) - Les 
Jeux olympiques de 1980 à 
Moscou auront lieu du 19 
juillet au 3 août et ne coûte­
ront que trois cent millions 
de dollars environ (200 mil­
lions de roubles), soit le 
quart du coût total de ceux 
de Montréal.

M Ignati Novikov, premier 
ministre adjoint d'Union so­
viétique et président du co­
mité organisateur des Jeux 
de Moscou, l'a révélé dans 
son rapport présenté au co­
mité international olympi­
que. mardi matin à Inns­
bruck "Tout sera prit large­
ment à temps. Le système 
socialiste nous permet d'en 
être sûr", a-t-il déclaré, in­
diquant ainsi que la situation 
créée par Montréal et ses 
problèmes ne risquait certai­
nement pas de se reproduire 
dans son pays.

BOOM!
POUR FETER NOTRE AGRANDISSEMENT'

de bureaux et de salles d'échantillons
• matériaux • prélarts • quincaillaria 

•. électricité • plomberie • etc...
En voici quelques exemples

LATEX $1
SEMI-IUSTRE Lapllw \

LATEX surir mue
Intérieur et extérieur

lipllie *395
FOAM
4' * 8’ x I".

*$77

;io TUYAUX EN CUIVRE Y $2 J95
Rouleou de 60 pieds

TUILE A PLANCHER
Vmyle-onMarrte pre-colle

6 - 12 « 12. ChKtat
TAPIS DE CUISINE
100% nylon éo” de coolers

TUYAUX A.B.S. C.SJL
IVt' J" «'

045.1-1.20» -1.80,

25!
$5*

VENEER '/.”
Pour plancher la féuillé ’

TEINTURE
Serfhood U gallon

$495

CORDE A LINGE
Recouverte de
nylon 10 *295

CHOIX COMPLET
Outils Bloch & Decher

e* scie SAUTFusF h rgc
No 7515 - détoilJJé-SS" 13

SCIE OEWALT <11900
I I*

TUYAU
DE DRAIN 4*
Troué rouleou de ISO pi.

DRAIN 4" TROUE
Rouleou de 150 p»eds

*32“
*32“

LIVRAISON GRATUITE AVEC TOUTE COMMANDE RAISONNABLE
Aussi matériaux neufs et usagés de toutes sortes 6 pnx d'auboinei.|

MODERN PLYWOOD LTD.
1205, CourcelettB • Ville de Bélair - Tel.: 842-1911

e Tare fédéral* inclus* • Ouvart jeudi tt vendredi soir.

présente les lampes
futuristes

N. B. nous faisons la réparation de tout genre de luminaire.

boiteau luminairc un choix éblouissant
1295 ouest, boul. Charest, Quebec - Tel.: 683-2271 

Les Galeries Chagnon, Lévis, Tel.: 837-5135 
Et plus de 14 magasins au Québec pour vous servir.

Ouvert de 9 00 A M a S 30 P M du lundi eu mercredi, de 9 00 A M a 9 00 P V le jeudi et le vendredi et d« 9 00 A M a 5 00 P M le samedi.

5363 1895F
Lampe de plancher à arc mobile, fini chrome. 
Ampoule maximum 100 watts. G-40 Hauteur
77" Prix suggère S297.08

SPECIAL

BOITEAU

(2) 70431001
Lampe de plancher à arc mobile, fini chrome 
et noir, avec abat-jour en plastique Ampoule 
maximum 60 watts, hauteur maximum 89
Prix suggéré $279.20

7483 1102
Lampe de plancher avec abat-iour circulaire, 
dirigeable, et potence mobile de façon 
verticale et horizontale, fini chrome ■avec 
abat-jour blanc ou noir. Ampoule 60 watts.

110090 SPECIAL

BOITEAU
90

maximum, hauteur 60 . Prix suggéré

w9r 159 SPECIAL CM tfMn
BOITEAUntl^^

« t i 1
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monsieur québec 
ou carnaval
par yves bernier

Rue du Carnaval:
soyez-y, ce soir

Le vrai Carnaval de participation, la où cela ne coûte rien, se 
déroule à deux endroits: Place Carnaval et la Rue du Carnaval 
(Sainte-Thérèse). L'ouverture de cette rue. une vieille tradition du 
Carnaval de Québec, se fera ce soir à 20h, en présence de 
Bonhomme et de ses sept duchesses. La Rue du Carnaval, ça se 
marche", nous dit son président, André Dorval. Monuments de 
glace et de neige, Ti-Père et Ti-Paul, la glissade, le char de 
promenade, de la danse, de la musique, c'est tout ça la Rue du 
Carnaval. Hier, cette rue a fait l'objet d'une conférence de presse, 
signe de l'importance qu'on lui accorde dans le cadre des activités 
du 5 au 15 février. Puis, les vrais camavaleux, les jeunes, les 
familles, c'est sur la rue Sainte-Thérèse qu'ils vont s'amuser. Une 
rue "populaire": la finale régionale du concours de souque à la 
corde "Beau Geste", sera animée par le célèbre Réal Giguère, de 
"Parle, parle,...jase, jase".

Ca va fêter sur la Rive-Sud
Les habitants du "sud” et tous 

les carnavaleux vont en avoir plein 
leur tuque des activités du 22e 
Carnaval. Au programme, plus de 20 
activités diverses dans différents 
coins de la région, centrées sur 
Lévis-Lauzon. En territoire, le du­
ché de Lévy est le plus grand des 
sept domaines du Carnaval, et les 
organisateurs du coin mettent le 
paquet, cette année, sur la partici­
pation du public. Les activités sont 
ouvertes à tous, sans exception.

Pour boire, manger

et s'amuser
Pas moins de 23 activités consa­

crées au sport favori des Québé­
cois, la boisson, le manger et la 
danse. Dès demain soir, en com­
mençant par la soirée de la Reine, 
jeudi soir au Concorde (S3 par 
personne), en passant par des sou­
pers canadiens, soirée des aveugles 
et du Troisième Age. jusqu'à la 
soirée des Valentins, samedi le 14 
février, au Concorde (S5 par person­
ne). Au cours de toutes ces soirées, 
soupers, bals ou spectacles, de 
nombreux prix de présence intéres­
sants. C'est organisé pour que les 
gens s'amusent en cette période 
normalement triste du coeur de 
notre hiver.

L esprit du Carnaval
Cette année, il n y a pas telle­

ment de décorations dans les rues 
de Québec et la banlieue, mais les 
autorités du Carnaval nous assurent 
que les dépenses à cet effet sont les 
mêmes que par les années passées. 
Sur le boulevard Laurier, principa­
le porte d'entrée de la Capitale, il 
n'y a aucune figure de carton pâte, 
pas de drapeaux ou de têtes de 
clowns et les Bonhommes Carnaval 
au-dessus de la chaussée sont plus 
rares cette année. Le Carnaval c'est 
aussi de la couleur, des bandero­
les, des affiches qui nous mettent 
dans l'ambiance. Mettez-en, c'est 
pas d l’onguent.

Pompiers fatigués
Les nombreux incendies des

Le Soleil. André Belle-lble

\ ? §§
v **>

Un "investissement 
de $1,500
La compagnie Rothmans, comme 
beaucoup d'autres d'ailleurs, n'a pas 
utilisé le prétexte des années difficiles 
pour remettre son chèque au Carnaval 
de Québec. M. Pierre Désy, à droite, 
président de la campagne de finance­
ment du Carnaval 76, a reçu le 
chèque de $1,500 des mains de M. 
louis Boudreau, directeur des relations 
publiques de 'a compagnie.

derniers jours ont complètement 
exténué nos valeureux pompiers de 
la ville de Québec, du moins le 
capitaine Jean-Yves Corriveau. 
Hier midi, au cours d une conféren­
ce de presse du Carnaval, à Place 
Québec, le capitaine n'a même pas 
levé, le petit doigt quand Gérald 
Martin, directeur des communica­
tions du Carnaval, lui aussi très 
fatigué, a mis accidentellement le 
feu au tapis de la salle de presse. 
C'était la présentation du comité 
des feux d’artifice du Carnaval, et 
pour l’occasion, on avait remis à 
chacun des feux de bengale. Gérald, 
gauche comme toujours, a lâché ses 
bâtonnets quand la matière en 
fusion lui a brûlé la main gauche. 
Des pompiers volontaires se sont 
empressés d’éteindre le petit feu, 
qui rongeait le tapis, mais pendant 
tout ce temps, impassible, un souri­
re au coin des lèvres, le capitaine 
Corriveau a continué à boire son 
"café".

Le Soleil. Jean Valtière*

Un monde fou

C'est incroyable! l'exposition canine de Québec, qui s'est tenue dimanche dernier 
au Centre municipal des Congrès, a attiré plus de monde, en moins de 12 heures, 
que d’autres expositions qui bien souvent tiennent l'affiche 3, 4 et 5 jours. Un 
succès "boeuf", si vous permettez l'expression. Mais les champions de la race 
éfoient vraiment superbes, comme ce husky blanc à qui Claudine, duchesse de Lévy, 
remet une décoration.

Mettez vos tuques
Aujourd hui
12h: Diner du Carnaval (Hôtel Baillargeont
20h: Inauguration de la Rue du Carnaval (Sainte-Therese)
22h: Feu de joit (Parc Dollard)

Demain
8h30 à 21h: Tournoi international de hockey Pee-Wee (Colisee)
20h: Ouverture du Carnaval (Place CarnavalI
20h30: Couronnement de la Reine
21h: Feux d artifice Molson (Place Carnavali
21h30: Soirée de la Reine (Hôtel Le Concorde): S3 par personne
PLACE CARNAVAL: Animation et danses populaires.

Le déficit de Val-Bélair pris en 
main par les Affaires municipales

par J.-Jacques SAMSON

Le ministère des Affaires m u ni- 
cipales prendra en charge le déficit 
accumulé de §1,031,000 de la muni­
cipalité regroupée de Val-Bélair, 
au 31 décembre 1975. Le maire de 
cette localité. M. Léopold Bélanger, 
a annoncé la nouvelle hier soir à 
quelques résidents, documents en 
main cette fois, au cours d'une 
assemblée régulière du conseil de 
ville.

L aide gouvernementale, qui se­
ra échelonnée sur une période de 
dix ans, vient retirer une aiguille 
qui a déjà engendré bien des 
douleurs, lors de la préparation des 
prévisions budgétaires 1976 par les 
administrateurs de Val-Bélair. Le 
déficit, pour la seule année 1975. 
s'élevait à §235,000. Et encore, il 
atteignait en décembre §535,000. Le 
ministère des Affaires municipales

a consenti a verser une subvention 
de §300,000 il y a quelques jours. Le 
maire Bélanger a présenté à ses 
concitoyens, hier, des copies du 
chèque que lui avait remis le 
ministre Bernard Lachapelle.

Budget 1976

Le maire Bélanger a affirmé au 
SOLEIL que les états financiers de 
Val-Bélair avaient été passés au 
crible récemment par des experts 
du ministère des Affaires municipa­
les. M. Bélanger est d'avis qu'il 
pourra présenter très bientôt les 
prévisions budgétaires pour l'an­
née 1976. Le taux de la taxe 
foncière se situera à environ SI.13 
du cent dollars d évaluation. Une 
étude sera également entreprise 
pour uniformiser, en 1977. les diffé­
rentes taxes de secteur qui affli­
gent un très grand nombre de 
propriétaires de Val-Bélair.

Administrateurs heureux
Les difficultés financières vé­

cues a Val-Bélair ont excité bien 
des passions depuis novembre. A au 
moins deux reprises, des groupes 
de citoyens ont réclamé la mise en 
tutelle de la municipalité et la 
démission des administrateurs en 
place. Ces derniers ont eux-mêmes 
promis de céder leurs sièges à des 
fonctionnaires du ministère des 
Affaires municipales s'ils ne pou­
vaient obtenir une aide financière 
appréciable.

Une subvention de §815,000 
était réclamée pour fixer le taux de 
la taxe foncière à §1.20 en 1976, 
comparativement à §0.75 en 1975. Ils 
estimaient que c’était là le maxi­
mum de la capacité de payer des 
résidents de Val-Bélair où l'évalua­
tion moyenne d'une maison unifa­

miliale est de §18,000 La mue en 
tutelle du*déficit accumulé de la 
municipalité permettra de limiter 
les dégâts à $1.13.

Encore des doutes

Le président du comité des 
citoyens de Val-Bélair. M Denis 
Vidal, a pour sa part exprimé 
quelques réserves quant aux moda­
lités d aide à cette municipalité. 
S agit-il d'un engagement formel du 
ministère pour dix ans, ou de 
l'engagement d un ministre? Quel­
les seront les répercussions sur les 
budgets à venir? Devrons-nous re­
négocier chaque année avec le 
ministère des Affaires municipales 
pour obtenir ce qui nous est dû?

M. Vidal, par contre, se disait 
satisfait d'apprendre que le taux de 
la taxe foncière ne dépasserait pas 
§1.13 pour la prochaine année.

Charny ne se réjouit guère à T idée 
d'agrandir son usine de filtration

par Gilles PEPIN
du bureau du Soleil

LEVIS — Ce n'est pas payant pour 
Charny de vendre de l'eau à d'autres 
municipalités. Et si, en plus, il faut 
envisager d'autres dépenses pour ali­
menter davantage les municipalités 
environnantes, le gouvernement va 
avoir besoin d'octroyer une forte sub­
vention.

C’est exactement la réaction du 
conseil municipal de Charny, à la suite 
de la présentation d'un rapport d’ingé­
nieurs venant de définir les besoins 
d'alimentation en eau potable dans les 
municipalités de Bemières, Saint- 
Rédempteur, Saint-Nicolas et Saint- 
Etienne.

Selon ce rapport, en effet, ii est 
préconisé notamment l'agrandisse­
ment de l'usine de filtration de Charny 
ainsi que le remplacement du tuyau 
principal actuel par une conduite de 
24 pouces de diamètre, traversant la 
rivière Chaudière à Saint-Rédempteur 
afin d alimenter le réseau local et 
celui de Bernières puis aller enfin 
desservir le secteur de Place Norman­
die à Saint-Nicolas.

Charny n a pas besoin

Si l'installation d'un tuyau de 24 
pouces de diamètre, un travail évalué 
sommairement à plus de §1 million, est 
jugé pressant, il en est sans doute 
autrement en ce qui concerne l'usine 
de filtration. L'ingénieur L.-P. Couture 
élabore actuellement des plans pour 
l’agrandissement de celle-ci, mais ce 
n'est que plus tard, après une rencon­
tre au ministère des Affaires munici­
pales, qu’un échéancier sera tracé àce 
sujet.

Retour au 

travail chez 

Humpty Dumpty

par Gilles PEPIN

LEVIS — Les quelque 50 em­
ployés d'usine de Humpty Dumpty, 
à Saint-Romuald, sont retournés au 
travail ce matin, après avoir mis fin 
à une grève qui durait depuis le 8 
décembre dernier. Ils ont gagné sur 
plusieurs points, notamment en ob­
tenant une parité de salaires avec 
les travailleurs d’autres usines de 
la même compagnie au Québec et 
en Ontario.

C'est par un vote de 87 p.c. que 
L'assemblée des syndiqués a décidé 
d’accepter une nouvelle proposi­
tion patronale. Le nouveau contrat 
sera d’une durée de 23 mois, à 
compter de maintenant jusqu'au 31 
décembre 1977.

Comme leur contrat précédent 
était expiré depuis le 1er mai 
dernier, un montant forfaitaire de 
§350 fut octroyé à chacun de ces 
travailleurs. A cela s'ajoute un boni 
de retour au travail, qui est au 
montant de $100 pour un employé 
permanent et de §50 pour tout 
employé n ayant pas encore acquis 
d ancienneté.

Le taux horaire de rémunéra­
tion, qui était de §2 91. depuis une 
augmentation enregistrée l'au- 
tommne dernier, est accru de 31 
p.c., dépendant des tâches. Une 
augmentation additionnelle de 8 
p.c. sera ajoutée le 1er janvier 1977.

Un autre gain très important 
pour ces employés est l'inscription 
d une nouvelle clause établissant le 
volontariat concernant le travail en 
surtemps, ont mentionné, hier. MM. 
Gérard Bergeron et Jean-Louis La 
bonté, qui sont respectivement pré­
sident syndical et négociateur de la 
CSD (Centrale des syndicats démo­
cratiques).

L'usine de filtration et de traite­
ment d’eau, dont la construction re­
monte à 1966, traite actuellement 1 
million de gallons d'eau par jour. Ce 
n'est que l'été, lors de sécheresses, 
qu’elle atteint sa pleine capacité, soit 
1.5 million de gallons d'eau.

Elle est donc amplement suffisante 
pour les 6,500 abonnés de Charny, se 
dit le conseil municipal dirigé par le 
maire Herman Couture. Que les 4,000 
abonnés de Bernières, Saint- 
Rédempteur et Saint-Nicolas aient

parfois manqué d eau, l'été dernier, il 
reste qu’il ne serait pas normal que les 
contribuables de Charny payent pour 
cette situation.
$0.50 du 1,000 gallons

On comprend pourquoi les édiles 
de Charny ne paraissaient pas pressés 
d’agrandir leur usine de filtration. 
D’autant plus que le tiers de toute 
l’eau qui y est traitée est déjà dirigée 
à l’extérieur de Charny.

Pourtant, c’est dans une propor­
tion inégale que les municipalités de

Bernières, Saint-Nicolas et Saint- 
Rédempteur contribuent au budget de 
l’usine de filtration, qui atteindra, 
cette année, quelque §150,000. Le taux 
pour l'eau vendue à l'extérieur de 
Charny est de §0.50 par 1,000 gallons, 
alors que le prix coûtant est d’environ 
§0.52, a-t-on appris, hier, à l'hôtel de 
ville de Charny.

Le taux de §0.50 a été autorisé l'an 
dernier par la Commission municipale 
de Québec.Antérieurement, il était de 
$0.35 par 1.000 gallons.

Lr* Soleil. J. M. Villeneuve

la plupart des camions d'huile Castel, alimentant les grondes entreprises, sont immobilisés, leurs conducteurs refusant de fronchir 
les lignes de piquetage des employés de bureau.

Premiers effets de la grève à la 
compagnie Castel Canadian Import

par Marcel COLLARD

La erève des quelque 40 
employés de bureau de la 
compagnie Castel Canadien 
Import, de Québec, a eu ses 
premières répercussions, 
hier, chez certaines entrepri­
ses dont les édifices sont 
chauffés à l'huile lourde.

Il a fallu plusieurs heures 
au SOLEIL, par exemple, 
pour faire le plein des réser­
voirs d'huile. Le manque de 
chauffage n’a pas été telle­
ment ressenti dans l’édifice, 
sauf dans certains locaux 
annexes. Egalement, le mi­
nistère de l’Industrie et. du 
Commerce, logé à l'edifice de 
la Banque Royale, place 
d'Youville, a fermé ses bu­
reaux vers llh, en raison du 
froid.

La grève sévit depuis le 
mardi 27 janvier. Les em­
ployés de bureau ont obtenu 
leur accréditation syndicale 
le 6 juin 1975. Le syndicat, 
affilié à l’Union internatio-' 
nale des travailleurs des in­
dustries pétrolières, chimi­
ques et atomiques (section 
locale 9-720), a rompu les 
négociations en raison du 
refus de la partie patronale 
de reconnaître la sécurité 
d'emploi et de se rendre aux

demandes salariales des em­
ployés.

Selon un porte-parole du 
syndicat. M. André Raiche, 
une flotte de sept ou huit 
camions continue à ravi­
tailler les clients en huile 
légère. Ces camions sont con­
duits par des membres du 
syndicat n’ayant pas obtenu 
encore leur permanence

Service d'Optique

d emploi. Cependant, nous a- 
t-on confié, les autres ca­
mionneurs. membres du mê­
me syndicat, ont refusé de 
franchir les lignes de pique­
tage. Ceux-ci étaient assignés 
en partie à la distribution

d’huile lourde aux grandes 
entreprises.

Au service d'appels télé­
phoniques de la compagnie, 
encore hier, la préposée ré­
pondait aux clients que la 
distribution n'était pas inter­
rompue par la grève.

WtKÉÊÊ
RAYON D'OPTIQUE 
ET 6 OPTOMETRIE

DdtiiMonti opdront en vertu de le loi 
dot ootomotrtttes ol opticien! de II 
province de Ouebec

Piece Levrier. Sle Foy 653 6396
2. Edifice Piece Ouebec 523 5M3 
Gore Centred d Autobvs 526 4655 
Sllorlei Chignon, Uvl» 633 1322

On est toujours là, 
Pour vos livraisons 
d'Huile à chauffage
MAZOUT - (BUNKER)

Les Huiles Nolin Inc.
683-1549

Service 24 heures par jour.
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l’éditorial
Signes de reprise économique

Un optimisme relatif a imprégné la confé­
rence fédérale-provinciale des ministres des 
Finances à Ottawa en ce qui concerne la tenue 
de l’économie canadienne pour l'année en 
cours. Le ministre fédéral des Finances, M. 
Macdonald, a dressé le bilan prévu de l'écono­
mie canadienne pour procurer aux ministres 
des Finances provinciaux des indices suffisam­
ment sûrs dans la préparation des budgets du 
printemps.

Cette conférence ne pouvait évidemment 
passer sous silence le sujet envahissant de 
1 inflation, au moment où une grande offensive 
nationale se poursuit pour ramener les prix 
dans des cadres raisonnables. D’autant plus que 
l accord des provinces est indispensable à cet 
égard si on veut que l’action s’engage vers des 
voies convergentes. Certes, Ottawa est le grand 
responsable de la conjoncture nationale, mais la 
lutte contre 1 inflation touche à plusieurs 
secteurs qui relèvent des provinces et qui 
appellent leur collaboration. Toute lutte effi­
cace contre l'inflation commande au départ 
d éviter un dédoublement d’activité entre les 
deux ordres de gouvernement

Trois provinces ont déjà signé une entente 
avec Ottawa, laissant le champ libre à la 
Commission des prix et des revenus. Après 
l Ontario, Terre-Neuve. 1 Ile-du-Prince-Edouard, 
le Québec et la Saskatchewan entérineront 
l accord dans les prochains jours, les autres

provinces suivront bientôt. Le Québec a créé sa 
propre Régie de contrôle des prix et des 
revenus; l’entente prévoit que cette province 
s’occupera du secteur public, qui commande 
moins d’enquêtes, demande un personnel réduit 
et est donc moins coûteux que le contrôle du 
secteur privé. Quant a celui-ci. la Commission 
Pépin s en occupera à travers le Canada. 
L action parallèle, mais avec risque de résultats 
divergents, des deux ordres de gouvernement 
est absolument a éviter en ce domaine si on 
aspire à quelque efficacité.

L'inflation est en voie de recul au pays; le 
ministre fédéral des Finances compte la voir 
ramener à 8 p.c. à la fin de l’année. Ce serait un 
progrès si on considère le sommet inégalé de 
13.1 p.c. en 1974 et de 11 p.c. en 1975. C’est 
surtout le ralentissement dans la hausse des 
prix a ! étranger, particulièrement aux Etats- 
Unis, qui permet d'entrevoir le même mouve­
ment ici; c est là un autre aspect de notre 
dépendance (et de celle des autres) vis-à-vis des 
fluctuations de léconomie internationale. Juste­
ment. à ce niveau, M. Macdonald compte sur une 
certaine stabilité des prix dans les secteurs 
aussi vitaux que les aliments, 1 énergie et les 
produits de base. Il va sans dire qu'une hausse 
soudaine dans l’un de ces secteurs, mauvaise 
récolte ou nouvelle augmentation spectaculaire 
du prix du pétrole par les pays producteurs, 
assombrirait aussitôt le tableau.

De même, 1 optimisme du ministre au sujet 
de la croissance économique nationale est 
largement tributaire du comportement des 
grands pays industrialisés avec lesquels nous 
entretenons des relations commerciales étroi­
tes. Or. nos deux principaux partenaires, les 
Etats-Unis et le Japon, ont entrepris une reprise 
certaine, tandis que celle-ci se dessine, dans 
une moindre mesure, en Europe occidentale. La 
croissance réelle du produit national brut 
escomptée pour 1976, entre 4'a et 5'^ p.c.. était 
d ailleurs prévue sur la fin de l’année 1975 au 
moment ou le mouvement ascendant était déjà 
amorcé. Le chômage n en restera pas moins 
elevé en 1976. 7 p.c.

Les deux indices favorables sur lesquels se 
fonde le ministre fédéral des Finances en vue 
d une croissance économique accrue sont la 
forte hausse des exportations en cours et la 
construction domiciliaire. Les exportations sont 
un élément fondamental dans le comportement 
de l économie canadienne; autant une croissan­
ce négative chez nos partenaires commerciaux a 
pu affecter le volume de nos exportations 
(déficit de la balance commerciale de S600 
millions l'an dernier) autant la reprise économi­
que a donne lieu depuis quelques mois à une 
remontée de nos exportations.

D ou le souci manifesté a Ottawa par les 
ministres des Finances des provinces de ne rien 
faire qui serait susceptible de freiner nos 
exportations, telle cette taxe projetée à l'expor­

tation. Ottawa en a porté la réalisation à plus 
tard, lorsque la situation de l économie nationa­
le le justifiera. Au plan intérieur, l’activité 
prévue dans le bâtiment. I un des leviers restés 
classiques de I activité économique, reste l'au­
tre aspect sur lequel s'appuie la croissance; on 
compte réaliser 1 objectif de 232.000 mises en 
chantier au cours de l'année.

Le gouvernement fédéral, appuyé par les 
provinces, est engagé dans une forte partie. Il 
s’agit pour lui de réduire l'inflation tout en 
relançant I économie. Les deux objectifs ne sont 
pas habituellement convergents. Ils peuvent 
néanmoins être atteints en certaines circonstan­
ces. En raison de la faible croissance de 1974. de 
la croissance légèrement négative en 1975, une 
augmentation de 5. p.c. du produit national brut 
en 1976 ne comporte pas tellement de pressions 
inflationnistes.

Le contrôle des prix et des salaires vise en 
tout cas à contenir les prix à l'intérieur de 
limites précises. Comme l'a noté le ministre 
fédéral des Finances, la conjoncture internatio­
nale nous aide dans cette tâche. Mais, il ne 
s agit plus seulement de se laisser porter par 
elle, des efforts spécifiques s’imposent au plan 
de l’économie nationale. C'est la l’objectif 
spécifique auquel s'est attaché la Commission 
des prix et des revenus. Tous les secteurs de la 
société canadienne en sont solidaires.

Gilles BOYEIt

l'opinion des lecteurs

Le statut du Conseiller social
M le rédacteur en chef.

La Corporation de» conseillers 
sociaux du Québec considéré que le 
Gouvernement de la province de 
Quebec ne »e montre pa» un em­
ployeur sérieux pour »es employes en 
general et pour les conseillers sociaux 
en particulier.
Dan»
un but bien évident de diviser les 
salarie» de la base, le gouvernement 
présente des offres salariales différen­
tes à des groupes de travailleurs ayant 
le même nombre d années de scolari­
té Ainsi, les conseillers sociaux et les 
infirmières autorisées sont des indivi­
dus ayant reçu une formation de 
niveau collégial, mais dans des sphe­
res différentes.

Les infirmières ont reçu des offres 
salariales de 47.7fc alors que celle» 
des conseillers sociaux étaient de 
26.5cc. sous prétexte qu il y a pénurie 
chez le premier groupe. Bien que ce 
soit une pénurie simulée, il est inad­
missible que des offres différentes 
soient présentées ainsi. En outre, il est

inacceptable pour un conseiller social 
de se voir dévalorisé dans sa dignité 
professionnelle tandis qu il oeuvre 
dans le meme secteur de travail que 
les infirmières.

Les besoins économiques ne sont- 
ils pas identiques autant pour les uns 
que pour les autres? On n'arrive pas 
d ailleurs à percevoir des différences 
socio-économiques des uns et des 
autres.

Les offres généreuses et raisonna­
bles (qualificatifs employés par le 
gouvernement) pour les conseillers 
sociaux cessent de 1 être lorsque I on 
se penche et étudié a fond ces dites 
offres. Elles frisent le ridicule et sont 
inacceptables.

Ainsi, un conseiller social, situe au 
haut de 1 echelle salariale (S10.232) 
soit environ S150 net par semaine, 
après onze ans de pratique, verrait son 
pouv oir d achat, au 30 juin 1976, soit au 
bout d une année complétée de la 
prochaine convention collective, di­
minué de $19.20 par semaine, soit 
environ $1.000 par année. Ce sont la,

les offres généreuses de notre gouver­
nement.
Apres
avoir entrepris avec serieux des 
réformes dans les services de santé et 
les services sociaux (Bill 65). le gouver­
nement se relâche d une façon inquié­
tante lorsqu il s agit du traitement des 
professionnels touchés par ces ré­
formes.

La C.C.S.Q. tient a souligner Dubli- 
quement son désaccord avec le gouver­
nement sur sa politique de traitement 
différentiel entre les professionnels 
de niveau comparable. Il est encore 
temps pour le Ministre de la Fonction 
publique de réajuster son tir et élimi­
ner ce qui. pour le moment, n est 
qu une injustice à 1 endroit de ceux 
qui professent en serv ice social.

Corporation des conseillers 
sociaux du Québec 

Dolores J. Coulombc. c.s.
Présidente 

1365. rue Parent 
Sherbrooke. Que.

Un vote illogique des enseignants
M. le rédacteur en chef.

Mercredi le 28 janvier les profes­
seurs du S.P.Q.M (^Syndicat des Profes­
seurs du Québec Métropolitain) 
étaient reunis au Centre Wilbrod Bhé- 
rer. A 1 ordre du jour il y avait la 
communication d informations sur les 

négociations" professeurs- 
gouvernement par M Yvon Charbon- 
neau et son équipe. Ensuite les mem­
bres présents devaient entériner les 
moyens de pression nus de 1 avant par 
le Comité d action

Après un premier vote ou 1 on a 
refusé les "offres patronales". les 
professeurs ont rejeté tous les moyens 
de harcèlement proposés. Je trouve

que ce dernier vote était purement 
illogique. D'un coté les professeurs 
refusent les offres gouvernementales 
et d un autre coté ils ne veulent rien 
taire pour débloquer et accélérer les 
négociations.

Ce vote est d autant plus signiti- 
catif qu il marque premièrement un 
manque de confiance envers la CEQ et 
ses négociateurs. Deuxièmement les 
professeurs ont prouvé qu ils avaient 
peur de se compromettre: ces facteurs 
' d évolution" ont démontré qu ils pen­
saient beaucoup plus a "leur poche" 
qu à leurs conditions de travail. Troi­
sièmement ils auraient dû. selon leur 
' logique déconcertante", voter la dis­
solution de leur "Comité d action

Comme ça ils ne pourront pa» dire que 
les membres de ce comité ont failli à 
leur tache. Quatrièmement ce vote 
peut facilement être interprété comme 
une ’ acceptation officieuse des of­
fres gouvernementales. Comme quel- 
qu un a dit: Ces gens-là ont le verbe a 
droite et la piastre a gauche

Je dis a ceux qui ont voté contre 
les moyens de pression qu ils auraient 
du. le soir même, aller rencontrer M 
Oswald Parent et signer sa ' conven­
tion. accepter "ses” conditions de 
travail et le salaire qu'il leur offre

Roger Grégoire, professeur 
Polyvalente Mont Ste-.\nne 

Régionale Orleans.

fICKKE JE PRÉPARE M0TRE PROCHAIM MOVAGE/~
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L aide aux Centres éducatifs indiens

La pollution reste encore un danger
M Robert Bourassa 
Premier Ministre

La revente decision de sabrer dans 
le budget du ministèrede I Env ironne­
ment échappe à tout entendement

\u moment ou le» problèmes de 
pollution prennent une ampleur très 
inquiétante, voire alarmante: au mo­
ment ou des dizaines de milliers do 
Québécois sont menacés de cancer en 
raison des fibres d amiante en quanti-

I E SOLE II

te dangereuse dans plusieurs cours 
d eau du Québec: au moment où la 
terrible maladie de Minamata vient 
tout juste d cire diagnostiquée chez 
nous, vous et le Conseil des Ministres 
apportez comme solution de réduire 
de 24 a 17 millions de dollars le budget 
consacré à l'environnement.

Monsieur le Premier Ministre, 
nous nous demandons sincèrement »t 
vous « possédez oc minimum do jj 
gement en ce qui concerne t'établi» -

senient des priorités de notre société 
— qui doit être l'apanage d un chef 
d Etal Nous ne sommes pas particuliè­
rement réjouis de devoir faire ces 
tristes constatations et de tenir sur 
I agora ces durs propos vu ;s devons 
prendre la liberté de nous substituera 
votre soi-disant Conseil des Ministres 
en vous suggérant de suivre quelques 
cours de base en sciences de l'environ­
nement On vous expliquera avec la 
plus grande rigueur scientifique I in­
terdépendance de 1 homme et de la 
nature (dont l'air et l’eau), on vous 
apprendra qu un environnement dé­
gradé augmente les risques de cancer 
et on vous démontrera avec des chif­
fres à I appui que la deterioration de 
la sanie publique coûte de plus en 
plus cher a I économie.

Veuillez agréer. Monsieur le Pre 
mier Ministre. 1 expression de noire 
plus amère déception.

Franco» Cartier, chimiste. 
President de la Société pour 

vaincre la poilu)ion.
B.P. 65. Place d Armes, 

Montréal

P-ejideit du conseil et Edaeu'
Jocques-G. froncoaur

Pedoiteur en chef et Editeur od|Oint

Claude Bacuchamp

P-evdent et directeur general
Paul-A. Audet

Vice president du conseil

Jean-Guy faucher

D'ecteur de 1 mat'O'-
Claude Maison

Vue president et 'resoner

Charles-A. Poulin
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Honorable Pierre Elliott Trudeau

Les membres du Programme d An­
thropologie du Développement de l'u­
niversité McGill protestent energique- 
ment contre la decision irréfléchie de 
votre gouvernement de cesser toute 
subvention aux Centres éducatifs et 
culturels indiens a partir de mai 1976 
Nous protestons en particulier contre 
la suppression de subventions au 
Collège Manitou. La Macaza. Quebec

Nous sommes engages depuis déjà 
1(1 ans dans de nombreuses recherches 
touchant I education des Indiens. 11 y a 
H) ans. le nombre d Indiens qui pour­
suivaient des études post-secondaires 
clait minime el I attitude courante 
lace à I education supérieure était 
negative, celle-ci étant considérée 
comme inutile et sans assurance d ave­
nir meme pour ceux qui poursuivaient 
de telles études. Cette desillusion face 
a I éducation supérieure se retrouvait 
aussi aux niveaux scolaires primaires 
et secondaires Nous croyons que les 
etudes réalisée» par le» membres de 
notre Programme ont joué un role 
dans le» transformations qui se sont 
produites depuis dans le domaine de 
I education des Indiens utilisation de 
la langue maternelle indienne dans 
les maternelles, participation indien-

,A

ne dans 1 élaboration des programmes 
scolaires, développement d un conte­
nu culturel indien dans ces program 
mes. accroissement du nombre d en­
seignants indiens, abaissement du 
taux de démission scolaire, utilisation 
croissante d externats. U- plus impor­
tant de ces changements fut sans 
aucun doute lu mise en place de 
programmes d enseignement profes­
sionnel post secondaire entièrement 
diriges par les Indiens. Cette dernière 
initiative, selon no» conclusions de 
recherche, conduit graduellement a un 
changement très important de 1 attitu­
de des Indiens face a I education à 
tous les échelons, du primaire au 
post-secondaire L éducation est main­
tenant perçue de taçon positive comme 
une des voies d'accès au marché du 
travail et a rendre service aux commu­
nautés indiennes.

Les changements ont été lents et 
ont coûté cher Depuis sa création, le 
Collège Manitou a dû faire face a de 
nombreuses difficulté»' roulement du 
personnel, absence de réputation soli­
de. problème» budgétaires et politi­
que» Ce n est qu en septembre 
que les premiers étudiants gra­
due» ont pu s'inscrire dan» les univer­
sités du Quebec, du Nouveau- 
Brunswick et de la Nouvelle Ecosse

Maintenant (commence à réaliser ses 
objectifs), sa suppression signifie que 
I experience des 5 dernières années 
est vaine et que les mises de fonds 
initiales sont perdues. L éducation 
sera encore une fois perçue comme 
inutile et sans promesse d avenir

t n retour a la situation antérieure 
dan- laquelle les Indiens étaient typi­
quement de» démissionnaires" d'un 
cycle éducatif aucunement relié a 
leurs besoins ou a leur culture, aura 
des conséquences très graves pour lu 

société juste" ou pour la politique 
canadienne concernant les Indiens. 
I ne coupure de budget à ce point 
crucial conduira certainement a cette 
situation

\ou- espérons que votre gouverne­
ment révisera sa pol itiquo de subven­
tion et fera tout en son pouvoir pour 
que ce programme vital d'éducation 
soit maintenu

Avec nos sentiments respectueux.

R.F. Salisbury 
Peter S. Sindell 

H. Frit 
T. I jmhert 

l niversite McGill 
Montréal.

<
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Jamais nous ne vous 
céderons la terre
par Jim Poling

OTTAWA (PC) - Le chef des 
Blackfoots tomba à genoux devant les 
deux négociateurs envoyés par le 
gouvernement, et, de ses doigts à la 
peau tannée comme du cuir, arracha 
une poignée de terre. "Comme pré­
sent, nous vous donnerons tout ce que 
nous avons qui peut s'emporter. Mais 
la terre, jamais. ’

Ces paroles, prononcées avant le 
début du 20eme siècle, se sont perdues 
dans le vent de l'Ouest, et ne sont plus 
qu'un écho lointain Inévitablement, 
les Blancs ont pris le contrôle du 
territoire: des étendues énormes ont 
été obtenues par des traités, tandis 
que d autres étaient simplement ab­
sorbées par la population canadienne 
qui avançait sans cesse vers l Ouest et 
le Nord.

Aujourd'hui, plus de 100 ans après 
la signature des premiers traités, 
Ottawa admet que les aborigènes ont 
encore des droits valides sur de vastes 
secteurs de territoire, et on a entamé 
des négociations à ce sujet.

Elles sont entièrement différentes 
des anciens pourparlers, parce qu el­
les impliquent un gouvernement plus 
compatissant, et également une géné­
ration d'aborigènes nés et instruits a 
l'époque technologique des Blancs.

Réclamations étendues
Les autochtones réclament plus de 

1.8 million de milles carrés, presque la 
moitié du territoire total du Canada, et 
en grande partie immensément riche 
en ressources. Ils disent que ce terri­
toire leur appartient traditionnelle­
ment, qu'ils ne l’ont jamais cédé à 
1 Etat ni. dans certains cas, abandonné 
à la-suite de malentendus.

Cinq régions principales sont en 
cause: le nord du Québec, sur lequel 
une entente a été conclue; le côté est 
des Territoires du Nord-Ouest, récla­
mé par les Esquimaux; le côté ouest 
des Territoires du Nord-Ouest, récla­
mé par les Indiens; le Yukon et une 
grande partie de la Colombie- 
Britannique.

L'entente conclue au sujet du 
Québec concernant une réclamation 
de 132.000 milles carrés, doit être 
ratifiée d'ici les deux prochains mois 
par les 6.000 Cris et les 4,000 Esqui­
maux du territoire.

En gros, cet accord donne aux 
indigènes $225 millions exempts de 
taxe pour les 20 prochaines années, 
ainsi que le droit exclusif de pécher, 
de chasser et de faire la trappe sur 
60,000 milles carrés, ce qui équivaut à 
environ trois fois l'étendue de la 
Nouvelle-Ecosse. En retour, les indigè­
nes doivent céder leurs droits au 
territoire, à l'exception des terres sur 
lesquelles sont bâtis leurs villages, et 
celles qui les entourent; ils doivent 
convenir d'abandonner toute poursui­
te judicaire visant à arrêter le projet 
hydro-électrique de la baie James,

Multiples accords
C'est là le premier reglement 

important concernant les revendica­
tions des aborigènes, dans le Canada 
moderne. Mais le ministre des Affaires 
indiennes, M. Judd Buchanan, de mê­
me que M. Digby Hunt, principal 
négociateur du gouvernement, décla­
rent que les autres règlements ne

seront pas uniquement des répliques 
du premier.

"Le même règlement ne convien­
drait pas à toutes les régions, déclare 
M. Hunt, nommé à son poste juste 
avant l'accord conclu le 11 novembre 
dernier. Je me rends déjà compte que 
certains éléments seront tout à fait 
différents." On prévoit que les règle­
ments seront aussi différents que le 
sont entre eux les aborigènes

Les 15.000 Esquimaux des Territoi­
res du Nord-Ouest soumettront ce 
mois-ci une réclamation couvrant 
750,000 milles carrés. Ce territoire est 
plus étendu que n'importe quelle 
province, et il embrasse toute la 
toundra, au nord et à l'est de la limite 
des arbres.

Cette réclamation couvre de vastes 
territoires de gisements potentiels de 
minéraux, y compris le delta du 
Mackenzie, mais M. James Arvaluk, 
président d'Inuit Tapirisat (Fraternité 
esquimaude), déclare que les Esqui­
maux ne sont pas intéressés à un 
règlement semblable à celui du nord 
du Québec. Il ajoute qu'ils ne veulent 
pas non plus entraver le développe­
ment, mais qu'ils veulent avoir leur 
mot à dire sur la façon dont leur 
territoire sera développé.

Gouvernement autonome
On ne connait pas encore les 

détails, mais si la proposition générale 
est acceptée, les soi-disant territoires 
stériles deviendront un territoire dis­
tinct appelé Nunavut (Notre territoi­
re), dont 1 objectif serait éventuelle­
ment un gouvernement autonome, 
dans le cadre de la Confédération

Dans la section située à louest, où 
poussent des arbres, les Indiens et les 
Métis réclament 450.000 milles carrés 
sur les 1,3 million de milles carrés qui 
constituent les Territoires du Nord- 
Ouest. Ils déclarent qu’ils veulent 
avoir le contrôle du territoire, et non 
pas uniquement en retirer une somme 
d argent; ils veulent être reconnus 
comme nation.

Dans ce c" -, les Indiens ont aban­
donné le tei..ioire par des traités 
signés en 1899 et 1921. Mais le juge 
William Morrow, de la Cour suprême 
des Territoires du Nord-Ouest, a dé­
crété en 1973 que les 16.000 indigènes 
ont des droits sur le territoire.

Ottawa a refusé de dire, cepen­
dant. que les traités ne sont pas 
valides, bien que M. Buchanan ait 
offert de négocier. Un règlement fi­
nancier de $3 milliards à $5 milliards a 
été mentionné.

Cependant les indigènes disent 
qu'ils veulent être les propriétaires du 
territoire, et en louer des portions aux 
entreprises qui veulent l'exploiter. Ils 
utiliseraient l'argent des loyers pour 
financer le développement de projets 
dans leurs villages.

Cependant, il y a eu des grogne­
ments de mécontentement, particuliè­
rement au Yukon. Certains disent que 
les Indiens devraient être des Cana­
diens ordinaires, sans droits spéciaux 
sur le territoire. La controverse a 
atteint l'été dernier un point proche 
de la violence, mais elle est mainte­
nant un peu calmée.

Territoire réclamé par les aborigènes
Alaska

Yukon

milles

Le sort du Concorde sera scelle vraisemblablement 
aujourd hui. La decision, on le sait, revient aux 
Américains. Et c est William Coleman, ministre des 
Transports qui dira si cet avion supersonique pourra se 
poser en terre américaine et aura un avenir 
commercial.

L emploi de 24,000 ouvriers français et britanniques 
depend de cette décision.

Mais jusqu ici de puissants lobbys tant du côte des 
protectionnistes que des défenseurs de ( environnement 
se sont fait entendre à Washington. Les premiers, 
plaidant la cause de l'industrie aéronautique américaine 
et le projet SST", les seconds déplorant la pollution par 
le bruit et le gaspillage de carburant.

Pendant ce temps, la France et la Grande-Bretagne 
laissent planer une menace de division entre alliés 
occidentaux " si le Concorde n est pas accrédité à voler 
pendant que son concurrent soviétique le Tupolev fend 
l'air...

mm
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On aurait pu le baptiser Discorde
par Yvette Laudy

Tout seul sur l'estrade du grand 
auditorium, William Coleman jr. a 
écouté, au cours d une audience- 
marathon le 5 janvier dernier, 71 
points de vue sur le SS Concorde 
Puis le ministre des Transports 
s'est donné un mois pour prendre 
sa décision. Qu'il accepte ou refuse 
le droit d'atterrissage aux USA, la 
difficulté sera de convaincre la 
partie perdante que le processus de 
pensée de M. Coleman a été parfai­
tement libre de toute influence et 
de tout préjugé. Dès a présent, les 
experts, les journalistes, les avo­
cats, les écologistes et les officiels 
étrangers trahissent un certain cy­
nisme et une méfiance certaine. On 
parle déjà de protectionnisme ou, 
au contraire, d un triomphe facile 
de la politique sur le bon sens.

M. Kissinger ferait pression 
pour un "geste d'amitié" envers de 
proches alliés. La Maison-Blanche, 
dit-on encore, souhaite l'accepta­
tion ministérielle et M. Coleman 
ferait bien de s'en souvenir...

Ce serait mal le connaître, 
réplique Anthony Lewis dans le 
New York Time, M. Coleman est une 
de ces exceptions capable de juger 
1 affaire sur ses seuls mérites et il 
serait prêt à faire ses malles pour 
retourner pratiquer le droit à Phila­
delphie plutôt que de piétiner ses 
principes

Avec ou sans pressions exté­
rieures, assez d'éléments contradic­
toires — les droits des transpor­
teurs. les questions de sécurité, les 
problèmes d'environnement, les in­
térêts technologiques, commer­
ciaux et diplomatiques — font déjà 
de l'affaire un vrai casse-tète.

L opinion des 
rétrogrades

Changer les lois de l environne- 
ment à chaque défi est aussi impen­
sable que changer les règles du 
poker à chaque donne, disent les 
environnementalistes. Selon l'EPA 
(l'Agence fédérale pour la protec­
tion de l'environnement) accepter 
l'atterrissage du Concorde irait à 
l encontre de tous les autres pro­
grammes américains. Même les 
jumbo-jets ont réussi à se plier aux 
exigences du plan de la "pollution 
sonore ": le Concorde est deux fois 
plus bruyant au décollage, donc 
intolérable

Peut-on demander à des mil­
lions d Américains de rouler à 55 
milles à l'heure et d'économiser 
1 essence par tous les moyens tout

en acceptant le gaspillage de carbu­
rant inhérent au Concorde simple­
ment pour permettre a quelque* 
privilégiés de traverser F Atlanti­
que en moitié moins de temps? 
D autre part, le réservoir du Con­
corde est si limité qu'il faudrait 
remplacer des passagers par des 
réserves supplémentaires, ou alors 
risquer d être à cours de carburant, 
si l'avion doit rester longtemps en 
attente au-dessus de New-York, 
comme c'est souvent le cas à l'aéro­
port Kennedy.Et qui du danger de 
cancers de la peau (conséquence de 
dommages possibles à la couche 
d ozone qui protège la terre) pour 
qu'une "erreur franco-britannique 
puisse être glorifiée"?

La seule façon dont le projet 
Concorde a pu être mené à terme 
maintiennent ses opposants améri­
cains, c'est par le secret des défauts 
en France et les manoeuvres politi­
ques en Grande-Bretagne. Certains 
vont même jusqu'à affirmer qu'un 
refus américain soulagerait les offi­
ciels français et anglais en leur 
procurant un bouc émissaire pour 
l'abandon d'un "fiasco financier” 
qui aura toujours besoin de l'ar­
gent du contribuable

La crainte 
des représailles

Et si le port de Liverpool avait 
renvoyé les premiers bateaux à 
vapeur américain au profit des 
voiles anglaises? ironisent les ad­
ministrateurs du gracieux Con­
corde.

Des attitudes non 
discriminatoires ont permis aux 
USA de produire 80 p.c. des jets 
commerciaux en circulation dans le 
monde. Est-il équitable d'appliquer 
au Concorde des lois de protection 
de l'environnement qui ont été 
établies après la conception de 
l'avion? Et de lui refuser l'accès 
des aéroports américains après 
avoir laissé le consortium franco- 
britannique investir des milliards 
sans faire part de toutes ces réti­
cences pendant treize ans?

La pollution sonore, selon la 
NASA, n'affecterait que 2 p.c. de 
population en plus autour de l'aéro­
port Kennedy, aucun supplément 
autour de Dulles et... moins de deux 
minutes par jour. Les risques de 
délérioration de la couche d'ozone 
sont loin d être prouvés, soulignent 
encore les partisans du Concorde. 
Selon eux, les progrès technologi­
ques et les résultats bénéfiques de 
contacts commerciaux plus rapides

avec l Europe l'emportent claire­
ment sur les légers inconvénients" 
montés en épingle par les pessi­
mistes.

Par contre, si les Etats-Unis 
refusent de recevoir le Concorde 
les conséquences indirectes d une 
réaction "U.S. go home" en France 
et en Grande-Bretagne pourraient 
être désastreuses. Le protection­
nisme. préviennent les défenseurs 
du Concorde, est un boomerang! 
D'ailleurs, la décision ne concerne 
jamais que six vols par jour, quatre 
vers New York, deux vers 
Washington.

Pas encore 
le dernier mot

Sur quelles bases, demandent 
alors les sceptiques, refuser les 
supersoniques russes si l'on ac­
cepte ie Concorde? C'est mettre le 
doigt dans 1 engrenage.. apres tout, 
les questions économiques et écolo­
giques qui ont amené les USA à 
sacrifier leur propre supersonique 
commercial en 1971, sont toujours 
d'actualité, pourquoi ne joueraient- 
elles pas pour les étrangers?

Mais il y a des compromis 
possibles: l'atterrissage dans des 
aéroports militaires déjà adaptés 
aux problèmes des supersoniques 
militaires américains. Ou alors une 
limitation stricte aux six vols an­
noncés et une période de six mois 
d'essais permettant une étude ex­
haustive des effets réels au lieu du 
jeu des hypothèses sur papier

La décision appartient à pré­
sent à M. Coleman. Du moins en 
partie. Car il n'est pas impossible 
que le Congrès prenne les devants 
si le Sénat entérine le vote de la 
Chambre (par 199 contre 188) ban­
nissant le Concorde de tous les 
aéroports américains (sauf Dulles 
qui est fédéral) pendant une pério­
de de six mois.

De plus, même si M. Coleman 
dit oui au Concorde, on s'attend à 
ce que le New York Port Authority 
lui dise non

Enfin quelle que soit la déci­
sion du ministre américain des 
Transports, elle sera plus que pro­
bablement défiée en justice, par 
l'un ou l'autre groupe de pression.

Le ciel américain n est décidé­
ment pas sans nuage pour le prodi­
gieux oiseau prodigue qu’on aurait 
pu baptiser Discorde.

(ni labor at ion sprcialf
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tarifs d’abonnements
LIVRAISON a DOMICILE : OU IUNDI AU 
SAMEDI. SI.00 PAR SEMAINE SEPT- 
UES M PORT CARTIER DU lUNOt AU 
SAMEDI. SI 25 PAR SEMAINE PRIX A 
l UNITE. DU IUNDI AU VENDREDI 
0.2S. IE SAMEDI 0.40

ABONNEMENTS PATES D AVANCE :
Pc» porteur, lundi ou samedi
Sepi-Iles el Port Cartier (par porteur)
PAR LA POSTE, lundi au samedi
Pro*»*» d» QuAber
Autre, province, du Canada
Poys étranger»

1 MOIS « MOIS

SI2.SO 
SIS.TJ

$15.00
six. so 
sax.so

$23.00
S3I.2S

I «N

$50 00 
$62.50

>30.00 $60.00 
$33.00 $70.00 
S7S.00 S 150.00

SERVICE AUX ABONNES 
(TIRAGE)
Pour tout renseignement, 
vous pouvez communiquer 
ovec nous de 8h30 a I9h30, 
samedi de 8h30 à I I h 30

647-3334

RENSEIGNEMENTS
647-3233
RÉDACTION

647-3394

SERVICE DE LA PUBLICITE
ANNONCES CLASSEES 647-3? I I
CARRIERES ET PROfESSIONS 647-3366
PUBLICITE - DETAILLANTS 647-3435
PUBLICITE GENERALE 647-3536

AUTRES SERVICES
ACHATS

CREDITS ET RECOUVREMENTS

PERSONNEL

PROMOTION

647-3241
647-3236
647-321*
647-3342
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Le Parti libéral ne songe 
pas à poursuivre Corbeil

par Pierre CHAMPAGNE

Le Parti libéral du Québec n'a pas 
I intention de poursuivre, pour taux 
témoignage ou parjure, M André 
Corbeil, haut fonctionnaire sur la 
tablette qui a révélé le scandale du 
noyautage des lignes ouvertes par un 
service relevant du premier ministre

Cette demande avait été faite au 
parti le 1er décembre dernier par le 
président régional de Quebec. M. Guy 
Morin.

Me Morin demandait également 
aux membres de l'exécutif du Parti 
libéral du Québec de "demander au 
Conseil de presse de faire enquête sur 
les dessous de la préparation de cette

nouvelle dans la journée du jeudi 27 
novembre 1975 à l'insu de la majorité 
des journalistes de la tribune de la 
presse ". Cette "prière" du président 
régional ne sera pas plus exaucée.

Dans un "quatrièmement”, M, Mo­
rin aurait aimé que l'exécutif de son 
parti demande au ministre de la 
Fonction publique de clarifier le sta­
tut de M. Corbeil. Là aussi, le Parti 
liberal devait s’abstenir d'aller plus 
loin.

Mais la démarche de M. Morin 
n aura pas été tout à fait vaine. 
L exécutif du Parti libéral demandera 
au CRTC (Conseil de la radio et de la 
télévision canadienne) de réglementer 
les émissions de ligne ouverte.

C'est ce que nous a confirmé, hier, 
le directeur des relations publiques 
du Parti libéral du Québec, M. Robert 
McCoy, joint par téléphone à son 
bureau de Montréal.

"Nous avons remis le dossier des 
hot lines à un comité il y a déjà 
plusieurs semaines. On tente présente­
ment d étoffer la plainte avant de 
présenter un rapport complet aux 
membres de l'exécutif du parti d'ici la 
fin du mois.

L'exécutif verra alors à prendre 
la décision qui s’impose, a déclaré M. 
McCoy, mais cela se résumera à de­
mander au CRTC une réglementation 
des lignes ouvertes.”

Une injonction contre Québec 
est accordée à ses policiers

par J.-Claude RIVARD

Pour des motifs d'urgence, une 
injonction provisoire a été accordée, 
hier après-midi, par le juge Gérard 
Corriveau. de la cour supérieure, en 
faveur du Syndicat professionnel de la 
police municipale de Québec.

Cette injonction, en vigueur jus­
qu'au 12 courant, ordonne à la ville de 
Québec de respecter intégralement la 
convention collective qu'elle a signée 
avec ses policiers, en ce sens qu'aucu­
ne directive ne doit être donnée à ses 
agents pour qu'ils se présentent immé­
diatement à un examen de la vue.

L'Injonction ordonne plus spécia­
lement à la ville de Québec de 
respecter les droits acquis d’au moins 
17 policiers, détenteurs de permis de 
conduire de .'a catégorie "chauffeur", 
pour la conduite de véhicules de 
patrouille

Cette injonction ordonne en plus à 
la ville de Québec de surseoir à toute 
sanction disciplinaire qu elle pourrait 
être tentée d'imposer, advenant le 
refus des policiers concernés de se 
soumettre à l’examen obligatoire de la 
vue qme l’on veut actuellement leur 
imposer

Dans les procédures soumises hier 
au juge au nom des policiers québé­
cois par Me Ross Goodwin, on soutient 
substantiellement que l'ordre récem­
ment édicté par la ville de Québec à 
certains de ses policiers est une 
atteinte à la convention actuelle de 
travail, puisqu'il s'agit d'une question 
qui aurait du être préalablement négo­
ciée.

1) y a quelques jours, les autorités 
du service de police ont en effet 
affiché une directive à l'intention des 
agents, leur indiquant qu'ils devaient 
se soumettre à un examen de la vue 
sous la direction de M. Gatien Béland, 
qui disposerait d'un appareil à cette 
fin. Les 17 demandeurs avaient, pour 
leur part, été convoques au test pour 
13h30, hier après-midi.

Soutenant qu'une telle obligation 
est susceptible de leur faire perdre 
des droits acquis de l’autorité compé­
tente, ils soutiennent en d'autres mots 
qu'ils sont ainsi exposés à perdre 
certains privilèges qui leur vient du 
bureau des véhicules automobiles, en 
vertu du code de la route, soit leur 
permis de "chauffeur”.

On s’appuie pour se faire sur une 
décision toute récente de la Cour 
suprême du Canada, laquelle recon­
naît au directeur du BVA le droit 
exclusif d'émettre ou de retirer (sur le 
plan administratif) le permis de con­
duire détenu par une personne

Pour projver sa "bonne foi", le 
Syndicat des policiers de la ville de 
Québec rappelle que cette histoire qui 
leur a donné gain de cause à plusieurs 
reprises en cour supérieure, puis.

MONTREAL (PC) — Le gouverne­
ment aurait offert aux omnipraticiens 
du Québec une augmentation forfaitai­
re de §3,000 et une hausse salariale de 
13 pour cent, offre qui aurait été 
refusée.

C est ce qu a laissé échapper le Dr 
Gérard Hamel, président de la Fédéra­
tion des médecins omnipraticiens du 
Québec (FMOQ), hier, en discutant 
avec 150 étudiants en médecine de 
l'université de Montréal de la réparti­
tion géographique des médecins.

Il s'est aussi inquiété du contrôle 
des programmes de médecine commu-

du ministre Marc Lalonde, le Canada, 
l'Union soviétique, la Suède, la Tché­
coslovaquie. les Etats-Unis et la Fin­
lande participeront à ce tournoi mon­
dial de hockey.

Pas un précédent

Selon Me Bertrand, la participa­
tion d'une équipe essentiellement 
québécoise à cette confrontation ne 
constituerait pas un précédent sur la 
scène des compétitions sportives inter­
nationales. Membre de la Grande- 
Bretagne. l'Ecosse conserve son entité 
à la Coupe çiu monde de soccer. On 
pourrait également citer l'exemple de 
d'autres nations pour des épreuves de 
curling, de golf et de rugby.

Les principaux objectifs de Comité 
Equipe-Quebec sont en résumé les 
suivants:

finalement, en Cour d'appel, à propos 
du nombre des agents unilatéralement 
mis en faction, en dépit de la conven­
tion collective, au Colisée lors des 
grandes manifestations sportives.

nautaire et s'est demandé quel genre 
de soins la clientèle de ces program­
mes recevra.

Le Dr Hamel faisait ainsi une 
tentative de séduction auprès des 
candidats à la médecine, en voulant 
expliquer quel avenir serait le leur.

La Fédération des médecins omni­
praticiens du Québec a déjà paraphé 
une entente sur la répartition géogra­
phique des effectifs médicaux.

Mais elle veut aussi avoir voix au 
chapitre quant au choix des régions 
désignées.

— Revendiquer la présence d'une 
équipé québécoise au tournoi omnium 
de 1976:

— Obtenir l'accord de tous les 
joueurs nés au Québec:

— Recueillir l’appui de tous les 
autres hockeyeurs canadiens puisque 
la création d une deuxième équipe 
augmentera leurs chances de parti­
ciper à cette confrontation;

— Rechercher l’appui de la popu­
lation du Québec et sa participation 
active à Comité Equipe-Québec;

— Amener le gouvernement du 
Québec à faire des démarches auprès 
de M. Marc Lalonde, ministre canadien 
de la Santé et responsable du tournoi;

— Solliciter le support de forma­
tions européennes pour favoriser la 
représentation du Québec à ce tournoi.

Les omnipraticiens 
auraient refusé une 
nouvelle offre

Equipe du Québec • • • (Suite de la premiere page)

Ministre du Bien... (Suite de la premiere page) Le ministère de la...
s’attaquer à la question complexe d un 
programme de revenu garanti. La 
dernière conférence des ministres fé­
déral et provinciaux du Bien-être, en 
mai dernier, était venue bien près 
d'échouer, en raison des divergences 
entre Ottawa et les provinces sur le 
contrôle d'un tel programme.

Le gouvernement fédéral a mainte­
nant décidé que tout régime de revenu 
garanti devrait être administré par les 
provinces, même si le gouvernement 
fédéral doit en absorber la plus 
grande partie du coût.

M. Lalonde a dit hier, qu'il espère 
que ce changement dans la position du 
gouvernement fédéral permettra d en 
arriver à une entente sur ce program­
me, cette année.

Deux ans
Toutefois, le ministre de la Santé 

nationale a ajouté que même si Ottawa 
et les provinces en arrivaient à un 
accord sur le régime de revenu garan­
ti, le gouvernement fédéral ne pour­
rait pas le mettre en vigueur immédia­
tement parce que plusieurs provinces 
ont dit qu elles n'avaient pas (argent 
nécessaire et qu Ottawa ne l avait pas 
plus, de son côté.

Selon M. Lalonde. si on en arrivait 
à une entente avant l'été, il faudrait 
une couple d'années avant de pouvoir 
le mettre en application, mais il croit 
que cela peut se faire au moyen d un 
réaménagement des fonds provenant 
des programmes de services sociaux 
déjà existants.

Le ministre a profité de la rencon­
tre pour présenter à ses homologues 
provinciaux deux modifications inté

i *■

ressantes à Factuel régime de pen­
sions du Canada.

Le ministre Lalonde a proposé que 
les crédits du régime de pensions du 
Canada acquis par les deux conjoints 
au cours de leur mariage soient 
partagés également entre eux au mo­
ment de la dissolution de cette union.

De plus, il est proposé que les 
cotisants, quittant le marché du travail 
afin d'élever des enfants, puissent 
exclure les mois de gains faibles ou 
nuis de leurs gains moyens de toute la 
vie et ce, aux fins de prestations.
Forget

Au terme de la premiere journée 
de la conférence, le ministre des 
Affaires sociales du Québec. M. Claude 
Forget, s est dit heureux des résultats 
de cette première discussion.. Selon 
lui, aucun point ne semble vouloir 
bloquer un éventuel accord concer­
nant un nouveau partage des coûts des 
services sociaux.

M Forget a précisé que l'addition 
de certains programmes devrait per­
mettre au Québec de récupérer des 
sommes intéressantes. A titre d exem­
ples. il a mentionné les programmes 
d hébergement pour personnes âgées 
et les garderies d enfants.

Antérieurement certaines disposi­
tions de la loi privaient le Québec 
d une participation du gouvernement 
central. Le nouvel accord serait plus 
précis. "La nouvelle législation sera 
plus près de la réalité et devrait 
permettre une évolution normale et ce, 
pour plusieurs années”, a ajouté M 
Forget

(Suite de la premiere page)

lors de la sanction de la loi de 
l'administration financière, que des 
observateurs avaient prédit la dispari­
tion éventuelle du ministère de la 
Fonction publique en dépit des néga­
tions du titulaire d alors, M. Raymond 
Garneau. Cette loi. une première étape 
de la réforme administrative qui de­
vait connaître quelques années de 
répit par la suite, créait notamment le 
Conseil du Trésor et lui donnait des 
responsabilités en matière de plan 
d'organisation des ministères, d’effec­
tifs, de conditions de travail et de 
retraite du personnel de la fonction 
publique.

Consciemment ou non, le gouver­
nement signa alors, d une certaine 
façon, la mort lente mais sûre du 
ministère de la Fonction publique en 
lui enlevant plusieurs de ses responsa­
bilités.

Puis, le dénouement "politique", 
par le min.stre Jean Coumoyer, des 
négociations dans les secteurs public 
et parapublic en 1972. vint mettre le 
ministère sur la voie d’évitement.

Enfin, la nomination du ministre 
d Etat aux Finances et responsable du 
Conseil du Trésor pour plusieurs de 
ses activités, M. Oswald Parent, devait 
aboutir à ce qui est maintenant devenu 
inéluctable la disparition du minis 
tère et son intégration (en très grant' 
partie) par le Conseil du Trésor
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Chicago IX:
Greatest hits

Très
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prix

Octobre:
Survivance

HAPMONILM

Harmonium:
Celebration

DISQUE

79
ch.

Cassette à 8 pistes
99

ch.

Van McCoy:
The Disco Kid
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Cassette à 8 pistes
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ch.

Gilles Valiquette:
Soirees d'Automne
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Le Temps

i
Bachman-Turner
Overdrive:
Head-on
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Pink Floyd:
Wish You Were Here

Joe Dassin:
Pour Mes Amis Québécois
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Biddu Orchestra:
Blue-Eyed Soul
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Claude Valade:
AIDE-MOI A PASSER 
LA NUIT
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DE DISQUES
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oggMi i DISCO MIX

MIX _
Cassette a
8 pistes
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ch.

DISQUE

A bas prix 
cassette à 
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Tous les prix sont en vigueur jusqu'à la fermeture samedi, tant qu'il y en aura. Nous 
- nous réservons le droit de limiter les quantités.*

HtUR(S D AUAIRfS Ouvert lundi, mardi marcradi d* éh30 à I7M0; (audi *1 vandradi d* RMO i 21h *» lomadi d* Wi d I7h.

) V A*. <



Québec, Le Soleil, mercredi 4 février I97û A 7

faits divers
Quatrième sinistre en autant de jours

Un incendie détruit le magasin Woodhouse
par Guy DL’BE

Décidément, il n'est pas question 
de répit pour les pompiers de Quebec.

Après avoir combattu trois incen­
dies majeurs en autant de jours (Au­
berge des Gouverneurs, samedi; entre­

pôts Alphonse Allard, dimanche: la 
Citadelle de Québec, lundi), les sa­
peurs de la Capitale ont encore une

fois répondu à trois alertes au coin de 
la rue de la Couronne et du boulevard 
Charest, hier, où le feu a causé pour

plus d’un demi-million de dollars de 
dégâts.
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L'édifice Woodhouse, qui abritait 
quatre étages de meubles neufs, a été 
complètement consumé entre 15h, 
hier, et tard la nuit dernière

Ce sont des employés qui ont 
remarque les flammes faisant rage 
dans les quelque 230 matelas du 
sous-sol, un peu avant 15h

La fumée extrêmement dense qui 
se dégageait du sous-sol au début du 
sinistre a donc empêché les sapeurs de 
s'approcher du foyer d'incendie.

Longtemps, le chef Dominique 
Gonthier a craint pour l'immeuble 
voisin, sur le boulevard Charest est. Ce 
dernier a toutefois été endommagé par 
l’eau et la fumée. Il en a été de même 
pour le Syndicat de Québec, de l'autre 
côté de la rue de la Couronne, où la 
fumée s'est infiltrée par les climati­
seurs d’air. L’édifice de l'Hydro- 
Québec, situé juste à l'arrière de 
Woodhouse, s'en est tiré lui aussi à 
bon compte.

Trois echelles de 100 pieds et la 
girafe ont été dressées autour de 
l'édifice. Mais les brusques change­
ments de direction des yents ont vite 
fait de couvrir de glace deux des 
pompes qui ont dû être remorquées.

L énorme "bouilloire” du service 
des incendies est d’ailleurs intervenue 
à maintes reprises pour dégivrer les 
autopompes à l’aide de jets de vapeur.

A un certain moment, les pompiers 
ont craint que le mur en brique de lÿ 
façade s'effondre dans la rue, mais ce 
ne fut pas le cas.

Espace vert?

Les flommes, qui ont pris naissance dans un stock de matelos au sous-sol, n’ont pas tardé à se propager à tous les étages et la fumée o considérablement nui au travail des 

pompiers.
Ce coin névralgique du centre- 

ville commercial de Québec sera-t-il 
aménagé en espace vert? Plusieurs

curieux accourus sur les lieux se 
posaient la question, hier soir.

Avec la démolition l'an dernier de 
l’ancien hôtel Saint-Roch. avec 1 in­
cendie d’hier qui a détruit l'édifice 
Woodhouse, seul le vieil immeuble des 
bureaux de l'Hydro-Québec bloque la 
possibilité que la place Jacques- 
Cartier, déjà trop parsemée de béton, 
s'etende jusqu'à ces deux extrêmes.

Une chose est certaine, toutefois: 
le pic des démolisseurs devra s’atta­
quer sous peu aux quatre murs de 
brique du magasin Woodhouse. avant 
qu’ils ne s'effondrent sous l’effet du 
gel ou du degel et mettent ainsi en 
péril la vie des passants.

D'ici là, la ville de Québec pourra 
décider si elle émettra un permis de 
construction ou si elle se portera 
acquéreur de ce terrain qui, il faut 
l'espérer, ne sera pas transformé en 
terrain de stationnement vaseux...

Cause inconnue

Le commissaire Cyrille Delage, qui 
arrivait d’un bref voyage de 18 heures 
de Baie-Comeau à Québec, s'est rendu 
sur les lieux, en soirée.

Ses enquêteurs ont pu recueillir 
les témoignages de quelques employés' 
qui ont vu les flammes ravager les 
matelas du sous-sol, un peu avant 15 h, 
mais il reste à déterminer qui ou quoi 
est la cause directe du sinistre.

Les enquêteurs en sont conscients: 
le feu fait un peu trop parler de lui à 
Québec, ce temps-ci. Des curieux me 
relataient hier, au plus fort du sinis­
tre: "Mais, qu’est-ce qui se passe à 
Québec depuis quelque temps? fl y a 
une moyenne d’un incendie majeur 
par jour. C'est pas normal!..."

II reste tout de même un fait: rien 
jusqu'à maintenant ne permet aux 
enquêteurs de la sûreté municipale et 
du Commissariat des incendies de 
déterminer qu'une ou des mains crimi­
nelles ont agi à un ou plusieurs 
endroits.

C'est peut-être tout simplement de 
la malchance. C'est peut-être "cy­
clique”. C'est peut-être des coïnciden­
ces. Une chose est certaine, cepen­
dant: les pompiers sont "brûlés", leurs 
chefs également; ils ne demandent 
qu'une chose: quelques heures de 
répit!

Deux adolescents égarés lors d'une 

excursion en forêt vite retrouvés
Deux adolescents de Stone- 

ham que leurs parents 
avaient rapporté disparus, 
hier soir, ont été trouvés par 
la Sûreté du Québec après 
quelques heures de recher­
ches. Us étaient en bonne 
condition, quoique fatigués, 
cela va de soi.

Mario Fontaine et André 
Côté, tous deux âgés de 14 
ans, sont partis ensemble, 
vers midi, pour se rendre en 
raquettes à la Rivière-à- 
l’Epaule, soit à environ un 
mille et demi de leur domici­
le. Ils devaient être de retour 
pour le souper.

La SQ a ete prévenue de 
leur absence prolongée vers 
20hl5. Des agents de Québec- 
Métro. des motoneigistes de

1’Unite d urgence, ainsi que 
l'agent Bernier et son chien 
Fritz, ont été dépéchés sur 
les lieux. Des motoneigistes 
civils se sont joints aux cher­
cheurs. L'agent Nicolas Petit- 
clerc, spécialiste en cartogra­
phie, était aussi de la partie.

Les deux adolescents ont 
été trouvés, vers 23h45, par 
les agents motoneigistes Ré­
jean Simard et Gilles Lebel. 
Ils avaient trouvé refuge 
pour la nuit dans une cabane 
en bois où ils avaient pu se 
faire un petit feu pour se 
réchauffer.

Les deux disparus se trou­
vaient à quelque cinq milles 
de leur domicile. L’agent 
Bourdeau, chargé du rapport

CAMP DE VACANCES

L OASIS NOTRE-DAME
(loc-Simon, Cté Portneuf)

Le camp, dirigé par les Religieux de S»-Vincen*-de-Poul, reçoit les 
garçons de 8 à 14 ans du 27 juin au 18 août. Sur demande, on 
peut profiter de périodes de 15 jours.
Des activités variées sont offertes oux campeurs, telles que: 
plein-air, camping, socio-culturel, sports, arts plastiques, sciences 
naturelles, natation, conotoge, etc... Le tout sous l'habile 
direction de moniteurs compétents.
Il est à noter que l'Oasis Notre-Dame est membre accrédité de 
l'Association des camps du Québec.

ADRIEN DUPERRE, fr. s.v.
804, Côte d Abraham, Québec 

GIR IA3 
Tel.: 525-7178

10% à 30% 
d'escompte

Très grand choix de 
tissus et de laines canadiennes

et importées.

TOKM TEXTILE ENR.
586, rue St-iean, Québec

529-1658

pour Québec-Métro, mention­
ne que, sur le chemin du
retour, les deux jeunes ra- 
quetteurs se sont mal orien­
tés et qu'ils s’éloignaient au 
lieu de se rapprocher de 
Stoneham.

André Côté et Mario Fon­
taine ont raconté qu’ils

avaient réalisé qu’ils s’é­
taient éga'rés. Ils ont fait le 
tour d'une petite montagne 
et ils ont traversé à deux 
reprises la Rivière-à- 
l'Epaule. Ils espéraient pou­
voir mieux s'orienter au le­
ver du jour, mais ils ont été 
heureux de pouvoir rentrer 
chez eux dès la nuit dernière.
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LANGUE°E BOEUF ,05
DERRIERE
0E BOEUF
0e 1 Ouest, complet lb 8

85

Nous nous spécialisons dans la préparation des viandes pour le 
congélateur telles que boeuf, lard, veau, volailles emballees, ou 
prix du gros.

DEVANT DE VEAU.
DE LAIT COMPLET fl 
10 à 15 Ib lb 11)0
FESSE DE VEAU 4
0E LAIT
tOàtZIb lb 1

,15

ROSBIF -
DE SURLONGE
Désosse, complet lb

159
CROUPE
DE BOEUF 1
Tant qu il y J
en aura lb

)9
CUISSES
DE POULET e
Congelte* »
boite de 10 lb ble %J89

DELICIEUX BOUDIN
Marqua Carrier 16ovM lb •59
BACON TRANCHE
Econoniqva tan cmm. 
tinballaft 1 meat lapqt ■ 59
STEAK HACHE 1 
SPECIAL LB 1 29

SPENCER
CONGELE >o
4 à S lb, complet 
à la caisse lb

139

I25
tïlët

MIGNON *
Congelé, complet
3 a 4 lb ■>> 1

99

ROSBIF
Epaula d* boeuf

lb ■ 1 en

TETE -
DE LARD fc
demie ou complete la lb W19
POULES
EVISCEREES *
Canada, calaqont ultlrtt ,
< livres et plus lb 1 1 9
POULETS
EVISCERES f
Canada categonq l
Utilité, de 5 i 6 lb N )9
STEAK DE RONDE 149
Tranché complète lb I

346, RUE DU PONT, 522-5291
Commande! téléphoniques ««norm n,
•léoutéoi evoe Mtm tou! n
loi joun tout II umedt »KJD un. a Wç »m.

OUVERT It SAMEDI JUSOU » 5 HUIS DM. (Il MMSI

lattl pelletier
842-3648

Reg. $1.25
SPECIAL

Quantité limitée
.89 445 boul. Bastien 

Neufchâtel
Centre d achats 

Dallaire

KLEENEX BOUTIQUE
Essuie-tout à motifs. Couleurs 
assorties. 2 épaisseurs.

Rég. $U1 7Q
SPECIAL . lif

Quontité limitée

SPECIAUX DE LA SEMAINE (SUR PLACE SEULEMENT) SPECIAUX DE LA SEMAINE

ASPIRIN T ANTIPHLOGISTINE ENO LISTERINE

BAYER 100 comprimés

Quantité _, .
limitée. tlsg. $..48

RUB-A-535
2 onces. Ne graisse pas. 
Ne tache pas. Pénètre 
bien.
Quontité limitée.

Rég. $1.79 Rég $1.85

onces
SEL
DE
FRUIT
Antlocide
Pétillant
Quantité
limitée

! *

—n
30 onces. Gargarisme. 
Rince-bouche. Quantité
limitée. Rég. $3.34

SPECIAL .59

> ?■d'étts**'

15.8 onces 
Shampoing 
pour Bébés 
Quantité 
limitée

BABY SCOTT T Z - B - T

100 socs de biberons 
jeter après usage. 
Quontité limitée.

30 couches ré­

gulières ou 24 

super- 
absorbantes 
pour la nuit.

Quantité limitée

Rég. $2.89Rég. $3.39 Rég. $2.59

rou Ire
Bébés

Poudre pour 
Bébés 12.5 

onces Nou­
velle Amélio­
rée à l'huile 

pour bébés 

Quantité 
limitée'

Rég. $149

SPECIAL .69
SOFTIQUE T NOXZEMA 1 LYPSYL

Lyp^yi |

NICE N EASY
Huile 

à bain 
7 onces 

Fragrances 
assorties 
Ojontité 

limitée

Rég. $3.75

14 onces 
Crème 

pour 
la peau

Quontité
limitée

Rég. $3.69

Pour les lèvres 
gercées et endolories.

Quantité limitée

Rég. $0.79

Shampooing

colorant
Teintes

assorties

Quantité
limitée

Rég. $3.10

SPECIAL ”69
• .v. iüiwTiWi HK.. ;•

(Centre ' “ NOMBREUX AUTRES SPECIAUX SUR PUCE (Centre Rexall)

5025

2
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CHEZ PROVIBEC ON S OCCUPE DE^VOUS.-CHEZ PROVIBEC ON S OCCUPE DE VOUS.-CHEZ PROVIBEC ON S OCCUPE DE VOUS.

proifibec

Chez Provibec
on s'occupe 
de vous Jf?/. ....

-v&v
PRIX EN VIGUEUR 

JUSQU AU 
7 FEVRIER 1976

NOUS NOUS RESERVONS LE DROIT 
CE LIMITER LES QUANTITES.

VIVE LE CARNAVAL
LAIT

INSTANTANE
PROVIGO

Boîte 
3 livres 1 86

MARGARINE 
THIBAULT DURE 

COLOREE
La

livre il

PAPIER-
MOUCHOIR

ROYALE
Boîte

de 300 g

NETTOYEUR

Contenant 24 
onces ou 

32 onces 1 09

SACS A
DECHETS
PROVIGO

\

11 X 9 X 22 
Format de 10 .33

NOUS VOUS SUGGERONS D ACHETER LES PRODUITS PARTICIPANTS A LA PROMOTION DE SOEUR BERTHE:
lV. •.

m
4b

FESSE DE
JAMBON CUIT

Degraissee, decouennee

BOEUF DE L OUEST OE CHOIX

ROSBIF
DE SURLONGE

Prêt à manger Désossé, sans perte
Partie de la croupe tendre et juteux

,y 107 La 135livre livre

BOEUF EN CUBES 4 .r
POUR BOUILLIR 1 W

La livre 1

DESSERT PARFAIT .49ASSORTIS OE COORSH
Format 13 onces

SAUCISSE FUMEE
SWIFT fil

La livre 1 1 V

SALADE OE CHOUX .57COORSH
Format IS onces

SMOKED MEAT . n
coorsh ! “

[ 4 env. 2 oz 1

FILET DE MORUE .83CONGELE
La livre

f
<x êt\r ■ Y'

GRATIS EFFIGIE CARNAVAL AVEC L ACHAT DU TRIO ROCHETTE
CRETONS 
10 onces

TETE FROMAGEE 
10 onces

GRAiSSE 
S onces

DE ROTI
LE TOUT POUR

149

ji Soeur Berthe,
' c est notre experte!

nouveau!
Après le succès sans précédent des menus 
economiques de Soeur Berthe, voici

Les menus faciles de Soeur Berthe
VSrléS * ,ivre,s ,out 168 recettes groupes

Pratiques «.T.1
0Q|^p|0^ Chaque menu comprend entree

Équilibrés

en 42 menus, 
menus par livret 1 pour chaque tour 

semaine

hors -d oeuvre, plat principal et dessert
indiquent le nombre de calories 
par portion

Economiques ei°pjr portion P /n G ^

POMMES BANANES
McINTOSH AMIGO
Canada de Fantaisie 

Atmosphère contrôlée Gros fruit

Cello CO

3 livres , J J
"tre , f 7

CAROTTES At% NAVETS
CANADA NO. 1 £| 1

Cello 5 livres
CANADA NO. 1

La livre ll|

Un nouveau livret toutes 
les deu» semaines

GRATUIT proifibec ©
CHOUX-FLEURS
IMPORTES DES ETATS-UNIS CANADA NO. I 
Grosseur I2 Chacun .89 ECHALOTES

IMPORTEES DES ETATS-UNIS
2 paquets pour .29

/CRISTAUX GAI MEUNIER
A SAVEUR 0 ORANGE

O enveloppes flQ 
L (onces ,JiI

CHOCOLAT INSTANTANE
MILK MATE

Format 1 09
10 onces |

EAU MINERALE
PROVIGO

Bouteille O 4
30 onces tW 1

JUS DE PAMPLEMOUSSE LIBBY
PUR NON SUCRE OU ROSE

£ boites OQ
O 1 onces ■ %f %J

JUS 0 ORANGE LIBBY
NON SUCRE

C belles ÛQ
U (onces

JUS OE TOMATES
LIBBT

C boites QQ
O Soncts lOU

LIQUEUR PROVIGO
SAVEURS ASSORTIES

Q bouteilles 4 00
0 * onces |

THE PROVIGO
ORANGE PEK0E

Cello it QQ 
(OsKbets iQj

JUS OE RAISIN SURGELE
WELCH

i°,i. 40
( onces itV

FROMAGE BLACK DIAMOND
ClUDICt TRANCHE INDIVIDUELLE Fil

Celle 4 39
Il onces l

GRUAU QUAKER
WET 1 SERVIR. (RULE CIMUE
OU SUCRE ET EPICES

loile de 9 CQ
a 13 onces auQ

CHAMPIGNONS EN MORCEAUX
. WATERLOO

Boita
Il «K»! .56

FEVES COUPEES PROVISO
JAUNES OU VERTES

Boit.
I< «nets .27

MACEDOINE LIBBY A boites 4 00
CHOIX ■# 10 onces |

POIS VERTS PROVIPRIX C boites 4 44
ASSORTIS CHOIX il 19 onces 1

TOMATES RODINA Boite CQ
CHOIX B onces ■ Vil

CLAMS BAY VIEW Bole 7 Q
PETITES 10 onces ■ f Q

CREVETTES MARVELOUS Boite 4 69
MOYENNES 4 ( onces |

RAGOUT BURNS Bail. QQ
BOEUF OU POULET K onces tOtJ

SPAGHETTI HEINZ Boite 4 r
AVEC BOEUF Il onces .40

SAUCE A PIZZA FREDDY bill 7Q
AU PEPPERONI Il onces ■ | O

PIZZA DE LUXE SURGELEE larmal 009
McCain 71 onces £,

FILET 0 AIGLEFIN Format 4 29
MILLIONNAIRES 1 liera |

ESSENCES SCHWARTZ Bouteille QQ
ASSORTIES I onces aUv

KETCHUP AUX TOMATES Boute, lia "Tft
HEINZ Il men ■ B V

OLIVES FARCIES McLARENS Jarre 4 27
MANZ. NON PLACEES 10 onces 1

RELISH SUCREE
PROVIGO

Jarr. 
H onces

VINAIGRE BLANC
HEINZ

Gallon 
lit onces

103

DECORATION A GATEAUX Bouteille
SCHWARTZ onces .69

SOUPE - ?.. v - ■-»£/.

SOUPE AUX TOMATES c **
HEINZ 10 onces

1 00

ARTICLES DE CUISSON
MARGARINE THIBAULT
MOLLE COLOREE .79
SHORTENING
BLANCHET

Formai 
3 livres 1"

DESSERTS
BISCUITS PEEK FREAN
DIGESTIF, NICE OU SHORTCAKE IS onces

BEURRE 0 ARACHIDES Jarre 77
PROVIGO l( onces ■ f f
CHOCOLAT TURTLES Benbomuan. 025
SMILES CHUCKLES K onces U
POIRES BARTLETT Bail. CO
AUSTRAL B onces ■0 L
BISCUITS HARNOIS Fermai QQ
DADOY-O IB onces sOll
BISCUITS HARNOIS Fermai QC
GATEAU ROYAL Il onces ■Ov

BAIN DE MER PERFECTION
ALGUE MARINE

Contenant 4 09
31 onces |

CREME-RINCE OU SHAMPOOING
PERFECTION

Contenant 7 Q 
31 onces ■ f

CREME A BARBE NOXZEMA
MEDI FOAM

Vaporisateur 7Q
1 onces if tj

DESODORISANT SECRET
INODORE OU ULTRA SEC

Vaporisateur 4 40 i onces |

LOTION A MAINS
PROVIGO

Contenant QQ 
U onces

mm
PAPIER TOILETTE
ROYALE

Mit c7
1 rouleaus il/ f

DETERGENT LIQUIDE 9
PROVIPRIX ROSE £,

bouteilles QQ 
TA onces aUtf

JAVEL CONCENTRE
PROVISO

Gallon 70
IIS onces ■ 1 9

NETTOYEUR LIQUIDE PROVIGO
AU CITRON ET PIN

Contenant 7 Q 3] onces • f U
NETTOYEUR A FOURNEAU
EAST OFF

Vaporisateur QQ 
1 onces >33

RINCE-LINGE
FLEECY

Gallon 4 39
IIS oncos 1

NOURRITURE POUR CHATS
MLLE MEW

beil*s 1 00
I onces I

NOURRITURE POUR CHIENS
BALLARD AU BOEUF

ktiles 
Il onces |79/

CHEZ PROVIBEC ON S OCCUPE DE VOUS.-CHEZ PROVIBEC ON S OCCUPE DE VOUS.-CHEZ PROVIBEC ON S OCCUPE DE VOUS.
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faits divers et justice Quebec, le Soleil, mercredi 4 février 1976

durs sortiront plus difficilement de prison

Donne Toujours Satisfaction
l« vente du 4 au 7 février — Tant qu'il en restera — Nous nous reservons le droit de limiter les quantités

PULLS
SANS MANCHES
POUR JEUNES FILLES
Superb» chou de styles et de 
teintes! Tous ces articles sont 
de premiere qualité. Fabrica 
tion canadienne Petit, moyen, 
grand.
PAS NÉCESSAIREMENT 
TEL QU ILLUSTRE

Au choix

VARIEES

CARPETTES 9’ x 12’
Choix de carpettes a meches Ion- 
gués, bouclées ou rasees, motits 
teints en plaques, dessins geome 
triques imprimés et nuances deux 
tons. Envers en jute ou caout­
chouc, Teintes variées

Prix K mart

miimm

BAS-CULOTTE
BOITE DE 6 PAIRES

CHEMISES SPORT 
à manches courtes 
POUR HOMMES

JEANS
EN DENIM

Du grand style, meme pour les 
petites femmes* Bas culotte en 
tierement diaphane, offert dans 
les nuances de beige ou épice 
Taille universelle

Chemises sport guingan tei|it 
avant tissage, 65% polyester et 
35 , coton, chou de bleu bleu 
marine ou tanbrun Petit, 
moyen, grand, très grand

POUR HOMMES
Jeans en denim de coton 
robuste et résistant, avec 
passants de ceinture Bleu 
Tailles 28 38

aoa
®toa

Prix 
K martPrix 

K mart
Prix 
K mart la boite

paires

ARTICLES DE LITERIE 
EN TISSU QUADRILLÉVétérans

"Autrefois, explique-t-il, il 
y avait surtout des militaires 
formés pendant la dernière 
Guerre mondiale. Mais au­
jourd'hui on retrouve dans 
l'administration pénitentiai­
re des jeunes qui sont plus 
"retardés" que des anciens. 

Ils réclament la peine de 
mort, le fouet, et cela par 
l'intermédiaire de leur syn­
dicat."

M. Allmand soutient que 
"l'apprentissage de la vie 
libre ne peut se faire dans 
une prison fermée".

Tissu sans repassage. 50% polyester et 50% 
coton Motif quadrille dans las teintes de rose, 
vert, bleu ou iaune. avec bordure blanche 

TAIES OR AP PLAT
0 OREILLER LIT DOUBLE

Environ42" * 33 Environ 81 "■ 100
AOO ORAP AJUSTE

, Prix *100 UT OOUBLE
„ « W Environ 54" *75 '

Prix 
K martGRAINES 

À OISEAUX
EN SAC DE 4 IB

GRAINES 
À OISEAUX
SUNFLOWER 2' > IB

ORAP PUT 
bts lumeaui 

Environ 66' «100
DRAP AJUSTE 
LITS JUMEAUX

Environ 39 ' ■ 75 '

POTS ET SOUCOUPES 
EN ARGILE ROUGE

ORAP PLAT 
GRANOIIT

Environ 90" x105
DRAP AJUSTE 

GRAND UT
Environ60" ■ 80

Un achat économique pour les 
amtsdesoiseaux'SacdeA Ib de 
nourriture ô oiseaux

Une suggestion avantageuse pour 
tes amateurs d oiseaux Sac de SOUCOUPE b SOUCOUPE I

X mart

Prix 
K martRetard au 

procès de 
Y. Beaupré

Prix
K mart

Prix
K martK mart

Les amateurs de plantes seront ravis par cette offre mcroyable de pots et soucoupes 
en argile rouge !

CULOTTES
BIKINI

BRIQUETS 
AU BUTANE
pour hommes 
ou dames
Joti assortiment de briquets 
au butane de qualité, pour 
hommes ou femmes Styles 
varies

Pri* K mart

Culottes lOO'.a nylon avec taille et
bandes de cut&se élastiques Gous 
set coton Imprimes de couleurs 
variées Petit moyen grand

Le mauvais temps des der­
niers jours aura même in- 
fluencé l’actualité judiciaire.

Faute de la présence de 
tous les jurés chargés de 
juger l’accusé Yvan Beaupré, 
sur qui pèse une double 
accusation de meurtre, les 
assises de la cour supérieure 
ont notamment du s'ajourner 
à deux reprises.

Hier matin, six des 12 jures 
étaient au poste. Les autres 
qui habitent dans des en­
droits aussi éloignés que 
Saint-Henri. Val Bélair et 
Neufchatel ont été empêchés 
de se présenter au palais de 
jsutice à 1 heure convenue. 
Avec la permission du juge 
Jean-Robert Beaudoin, ils 
ont été autorisés à demeurer 
chei eux, par le shérif J-Rol­
land Renaud.

Le procès devait toutefois 
se poursuivre aujourd'hui 
alors que la poursuite a 
I intention de faire entendre, 
a huis clos, d'autres témoins, 
qui ont personnellement as­
sisté au meurtre de Suzanne 
Massé et de Yvon Houle, à 
Limoilou, le 20 décembre 
dernier.

BRELOQUES 
BRACELETS <

ARGENT STERLING

K mart

COUVERTURE
THERMALE
Profite* de cette c?*éude 
jubrf ne'Cho'i de bleu 
• ose oi ou blenc 1Ü0 
acrylique Environ 72 ' ■

BREIOQUES
Ord $3 50 

a SS 50
msotoe

BRACELETS , 
Ord $13 50 °

» S20 00 1

IHSOIOI >,

24?665 94n400î
Un plaisir a acheter... t

\ et a porter! |

BOITES EN FORME DE COEUR
Prix K mart Y

Un régal pour votre Valentin! Boite de 
12 oz de lameux chocolats Lowney's

Prix K mart

CHARGEX

lundi ou mercredi. 9 o 6 Jeudi et vendredi 9 o 9 Somedi. 8 30 o 5 hreslunek ou mercredi. 9 o 5 30 Jeud> et vendredi 9 o 9 Somed', 8 30 o 5 hret

CALCULATRICE 
À MÉMOIRE 
8 CHIFFRES
Porfoite pour l'étudiant ou I hom­
me d'affaires ! Calculatrice de 
poche avec mémoire, 8 chiffres, 
13 fonctions scientifiques. 2 piles 
incluses.
Modèle non illustré.

Prix K mort
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GRATUIT!
Soeur Berthe 
c est notre experte!

A.

Les
nouveaux

menus
faciles

de
Soeur

Berthe.

» -i .‘y
fcSMfc3SSK"~'

Duncan Hines , assortis 
Pqt 18V2 oz

EMPE

BISCUITS sensationUd8e'
Cont. 
12 oz 59

BISCOTTES R^.s
Pqt

9 oz 65
C A i | D P Lipton , Country
WVVlli Style, au choix

Cont. 
2 oz 43

HARICOTS JSü'ifts Bte 
19 oz 29

(■RflMAIlF Black Diamond ,
1 11 W I?IM VJ !■ canadien tranché

Pqt 
16 oz

| 28

1 Ap P ' Taster s Choice",
VIHr la instant

Cont, 
8 oz 2“

DILL PICKLES P:rns
Cont. 
32 oz 83

PATE DE TOMATE _ Bte 
5V* oz 33

SPAGHETTI .ses* Pqt
2 Ib 79

SHORTENING s, Bte
3 Ib î57

SEL „„SiHo Bte
2 Ib 22

CONFIDETS ,“s Bte 
48 s

PAPIER DE TOILETTE S' Pqt
2 rlx 53

DETERSIF ,ïïdri,e Cont. 
32 oz ï7

TARTES .Sr Cont. 
16 oz 49

DOWNY $rsr Cont. 
66 oz I57

ROUGES 
ET SUCRES 
DE CALIFORNIE 
CANADA NO 1

CONCOMBRES
SUPER DE CHOIX '

LONGS ET VERTS, DU MEXIQUE

LAITUE CHINOI
JEUNE ET FERME OE FLORIDE 
CANAOA NO 1

PIMENTS VERT
GROS ET FERMES 
DU MEXIQUE

NOUS NOUS RESERVONS LE DROIT DE LIMITES LES QUANTITES AUX BESOINS NORMAUX D UNE FAMILLE

POIS VERTS OQ
"Devon". Standard Bte 19 oz

ESSUIE-TOUFARINE
Scott", couleurs assorties Pqt 2Purity", pretamisee Sac 7 IbDevon", Standard Bte 19 oz

...

é »:•

MARGARINE
"BLUE BONNET . VEGETALE

PQT
3 LB

| 66 PRODUITS A TARTINER
KRAFT . (SANDWICH SPREAD)

JARRE g O

16 OZ # Æm
GARNITURE A TARTE

E. 0. SMITH . AUX POMMES
BTE

19 OZ 79 PAPIER DE TOILETTE
VIVA , CHOIX OE COULEURS

CELLO
2 ROULX 55 POISSON ET FRITES

BLUE WATER , GOBERGE

CONFITURE
"KRAFT . D ABRICOTS

JARRE 
9 OZ 67 DETERSIF

"SUNLIGHT .LIQUIDE

CONT. A J
12 OZ ^ M

FARINE
FIVE ROSES . PRETAMISEE

SAC
10 LB

l70 EAU DE JAVEL
JAVEX . CONCENTREE

GALLON 
128 OZ

99 EAU MINERALE
MONTCLAIR

VINAIGRETTE
"KRAFT . RUSSE

BOUT.
8 OZ 55 DETERSIF

' SUNLIGHT . LIQUIDE

CONT. Oil

32 OZ 7 W
NOURRITURE
' PUSS N BOOTS , AU CHOIX

BTE
15 OZ 24 DETERSIF

AU . POUDRE A LESSIVE
BTE

75 OZ 2”
FROMAGE

KRAFT , CANAOIEN FONDU

VINAIGRETTE
"KRAFT . CATALINA

BOUT. 
8 OZ 52 SHORTENING

CRISCO , VEGETALE ru 61 BISCUITS
"MILK BONE", POUR CHIENS

BTE
16 OZ 56 CHOCOLAT

"CHIPITS . A CUISSON
PQT
6 OZ 59 FROMAGE

BUCK OIAMOND , TRANCHE

VINAIGRETTE
KRAFT . POUR SALADE DE CHOU

BOUT.
8 OZ 53 HUILE

"CRISCO", VEGETALE
BOUT. O l ®
48 OZ Æk NOURRITURE

OR. BILLARD . POUR CHIENS. iU CHOU
BTE

25’'. OZ 34 DREAM WHIP
POUDRE A CREME FOUETTEE

PQT
4 OZ 68 FROMAGE

JATO , CANADIEN TRANCHE

MIRACLE WHIP
SAUCE A SALAOE DE KRAFT

JARRE 
8 OZ 42 HUILE

CRISCO . VEGETALE
CONT. Æ 93
128 OZ ^ PATE A PAIN

RHODE . BLANC CONGELE

2
PAINS 

OE 16 Oi 59 SHORTENING
BLANCHET .VEGETALE

BTE
3 LB

169 CAFE FRAIS
MAXWELL HOUSE

MIRACLE WHIP
SAUCE A SALADE OE KRAFT

JARRE 
16 OZ 70 MELANGE A GATEAUX

MONARCH . AU CHOIX » 36 SACS A DECHETS
GLAD , EXTERIEUR

PQT
20 S 229 RAGOUT

CORDON BLEU , OE BOULETTES
BTE

15 OZ 73 CIRE
CLAIR , LIQUIDE

4 */., ai ieAX « . „ **• • t
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LES A LES PRIX

BOEUF DE PREMIERE QUALITE, CANADA A

REUR ft

LB

CH.

LB

LB

BIFTECK OU ROTI

ROTI CROUPE
AVEC OS, CANADA A

LB

POINTE DE SURLONGE
BIFTECK OU ROTI, CANADA ’ A" LB

ROTI CROUPE
PARTIE OU HAUT. CANADA A LB

HAUT DE RONDE
CANADA A LB

CUBES DE BOEUF
MAIGRE, CANADA NO I

BIFTECK OELICATISE
CANADA A

BOEUF HACHE
HAMBURGER CANADA A

BACON SWIFT
TRANCHE 16 OZ

LB

!» BOEUF HACHE MAIGRE |>9 SAUCISSE FRAICHE
CANADA A LB H DES CUISINES ROT

LB

LB

LB

LB

v - ,.... vy;

! je*

CES SPECIAUX SONT EN VIGUEUR JUSQU AU 7 FEV. 76 INCLUSIVEMENT

CONFITURE
'Vachon ”, aux fraises, avec pectine. Jarre 24 oi

,• IWiM

Jato”, au choix Bout. 26 or

* ’ <#MÈSSSÊÈÈÊ$ÈÊÈmSIÉSll

: .

0 ■ 0 # JFprix diminues rf -V .

Si m ■ ï k y mÊkM r, ...
• r Jf

.y.

I PQT 
[ 32 OZ

i 35 LESTOIL
NETTOYEUR UQUIOE

BOUT. 7
15 OZ W #

PATE A DENTS
STRIPE

TUBE
IOOML 73 VINAIGRETTE

KRAFT ", A L ITALIENNE
BOUT. 4Q
8 OZ T M

i BOUT.
| 30 OZ 37 SAUCE

CHEF BOY-AR-DEE . A LA VIANDE ,!ToS 53 REMPLISSAGE A TARTE
E. D. SMITH . AUX FRAMBOISES

BTE
19 OZ 89 GELEE

’ KRAFT AUX POMMES. PURE
JARRE ^ %
9 OZ J V

) PQT
1 LB

l47 SAUCE
CHUN KING”, SOYA

BOUT. k
16 OZ W *0

MIEL
' CANTIN , UQUIOE

JARRE 
8 OZ 53 SIROP

' GAUVIN . OORE
CONT.
32 OZ W W ImÎmmÎh/8

mûihutwÊpH^ÜPQT
16 OZ

1 39 MARMELADE
' VACHON , 3 FRUITS

JARRE 1 07
24 OZ 1

PECHES
' AYLMER ”, TRANCHEES. OE CHOIX

BTE
14 OZ 49 HUILE

’ GATTUSO”, VEGETALE
BOUT. 7 O
16 OZ # W

PQT8 OZ 63 OLIVES FARCIES
GATTUSO . MANZANILLA

JARRE O 1
12 OZ M 1

FROMAGE
’ FROCHE . SIX DE SAVOIE

PQT
4 OZ 69 BISCOTTES

’ ST-HONORE iftt 7 2
SAC
1 LB
l57 OIGNONS

GATTUSO . MARINES ET SUCRES
JARRE S g
12 OZ W #

BATONNETS
HIGH LINER . 0 AIGLEFIN. CONGELES

POT
14 OZ 1 35 DETERGENT

SUNLIGHT . EN POUORE
BTE 1

S LB 1
U

CONT. 
27 OZ

l87 POIS A SOUPE
* ST ARNAUO . A CUIRE c,r 41 MACEDOINE

U FERLANOIERE”, OE CHOIX
BTE

19 OZ 39 PATE DE TOMATE
GATTUSO

BTE 70
13 OZ # M
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Des questions
' Pourquoi tu montes sur la neige? — Pourquoi tu poses les boteoux? — Pourquoi tu poses 
toutes sortes d'affaires?’' demande ce petit bout d homme solitaire et désireux de tout 
savoir, qui se retrouve au premier plan de l'enfilade des bateaux de plaisance remisés pour 
l'hiver contre la batture du fleuve, près des ateliers de construction navale des célèbres 
frères Lachance, à Montmogny.

la Rive-Sud
Dès cette année, il fau­

dra investir environ SI.5 
million pour pourvoir 
aux besoins les plus pres­
sants d'alimentation en 
eau potable dans les mu­
nicipalités de Saint- 
Rédempteur, Bernières et 
Saint-Nicolas. Dans une 
optique régionale, il est 
envisagé l'agrandisse­
ment de l'usine de filtra­
tion à Charny. Mais ce qui 
est surtout prioritaire, se­
lon un rapport d ingé­
nieurs, c'est de remplacer 
le tuyau principal actuel 
par une conduite de 24 
pouces de diamètre, qui 
traversera la rivière 
Chaudière à Saint- 
Rédempteur. afin d ali­
menter le réseau local et 
celui de Bernières puis 
aller enfin desservir le 
secteur de Place Norman­
die. à Saint-Nicolas.

La Beauce
La compagnie Ressorts 

et Freins Gilbert Inc, se 
relocalisera dans un nou­
vel immeuble sur 1 un des 
terrains achetés par cette 
entreprise, dans les limi­
tes du parc industriel de 
Ville Saint-Georges. Cette 
entreprise se spécialise 
dans les ressorts et freins 
pour camion. Le coût de 
cette transaction pour l'a­
chat d une superficie de 
52.800 pieds carrés de ter­
rain a été de $5.280.

L Amiante
Démis de ses fonctions, 

le 20 juin 1975, le chef de 
police de Disraéli, M. 
Laurent Côté, a réintégré 
dernièrement son poste.

avec pleine rémunéra­
tion. en vertu d'une or­
donnance émise par la 
Commission de police du 
Québec. Le conseil muni­
cipal avait congédié M. 
Côté au cours d une séan­
ce spéciale tenue le 20 
mai 1975, sous les prétex­
tes qu'il n'était pas assez 
disponible et ne collabo­
rait pas suffisamment 
avec ses deux subalter­
nes. Le chef Côté avait 
fait valoir en défense 
qu'il ne pouvait faire da­
vantage. devant déjà tra­
vailler 18 heures en sur- 
temps chaque semaine.

Portneuf
C est au niveau de 1 in­

frastructure municipale 
que 1 action gouvernemen­
tale se fera davantage sen­
tir au cours de 1976. Plu­
sieurs dossiers impor­
tants. au niveau de l aque- 
duc. les égouts et la voirie 
municipale devraient en 
arriver à leur dénouement 
au cours de Tannée. D ail­
leurs. selon des informa­
tions obtenues par I.E SO­
LEIL, ces trois secteurs de 
1 activité municipale dans 
la région seraient ceux où 
Ton rencontre les problè­
mes majeurs dans le terri­
toire.

Charlevoix
La Commission régio­

nale Charlevoix demande 
au ministère de l'Educa­
tion du Québec de mieux 
lui faire connaître les 
modalités de calculs, 
dans l’établissement des 
indices pour les situa­
tions géographiques. A 
cette régionale, on s'ex­

plique mal le faible indi­
ce qui lui est accordé 
comparativement à d'au­
tres commissions régiona­
les. Cet indice vise à tenir 
compte des variations 
d une commission à l'au­
tre dans le coût des frais 
de voyage, de communica­
tions et du transport d’é­
quipement.

La Côte-Nord
Les forces policières de 

Schefferville ont expulsé 
deux enseignants du se­
condaire qui allaient prê­
ter main-forte à leurs con­
frères de I élémentaire, 
dans le cadre de la journée 
nationale du pré scolaire 
et de l élémentaire jeudi 
dernier. Le syndicat du 
Nordet a vivement réagi à 
ce geste en affirmant no­
tamment que la commis­
sion scolaire contribuait 
ainsi à détériorer le climat 
scolaire à Schefferville.

La Gaspésie
Les gens de l'Anse-à- 

Valleau, en Gaspésie, ont 
décidé de former un co­
mité de citoyens. En effet, 
c'est la semaine dernière 
qu’un groupe de person­

nes de cette localité se 
sont réunies pour mettre 
sur pied ce comité. Il 
semble que la raison pre­
mière de ce regroupe­
ment, soit une insatisfac­
tion générale vis-à-vis nos 
trois paliers de gouverne­
ment. La localité de TAn- 
se-à-Valleau s'est vu 
promettre bien des cho­
ses depuis plusieurs an­
nées. Mais la plupart du 
temps, ces promesses 
n'ont pas eu de suite.

Autre sinistre 
majeur à 
Saint-Jérôme

SAINT-JEROME (PC) - 
Pour la seconde fois en deux 
semaines, la ville de Saint- 
Jérôme a été le théâtre hier, 
d'un sinistre majeur qui au­
rait pu dégénérer en confla­
gration, n'eut été des efforts 
surhumains déployés par les 
pompiers. t

Un relevé sommaire révèle 
que 11 commerces et 18 ap­
partements ont été endom­
magés ou détruits par le feu. 
Personne n'a été blessé, mais 
les dégâts matériels s'élèvent 
à plus de $500.000.

Le feu a pris naissance vers 
lh4 dans un immeuble de 
deux étages abritant des 
commerces et des apparte­
ments. au 270 et 274. boule­
vard Labelle. Une première 
brigade de pompiers, com­
mandés par le lieutenant 
Huot. s’est amenée sur les 
lieux, mais devant l intensité 
du sinistre, les opérations 
ont été confiées au directeur 
Rolland Laçasse, à 2 h. 05 et 
moins de 15 minutes plus 
tard, ce dernier réclamait 
de l aide de l'extérieur.

"Des autopompes de 
Sainte-Thérèse, Lachute, 
Blainville et Laval et un 
camion de secours de Rose- 
mère sont venues renforcer 
notre équipement et au plus 
fort du sinistre j'avais 75 
pompiers à ma disposition", 
a précisé le directeur 
Laçasse

Les vents de 50 milles à 
*1 heure ont nui à notre tra­
vail, enchaine-t-il.

le meilleur 
endroit pour choisir ceux 

avec qui vous voulez vivre.

' “7NM

200 EST, ST-J0SEPH, 529-964» 
SUCC. 144 OUEST, ST-VALLIER
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L'Allier annoncera la 
relance de l'Opéra du Québec

Par Marc SAMSON

Le ministre des Affaires 
culturelles du Québec, M. 
Jean-Paul L’Allier, annon­
cera d'ici à quelques jours la 
relance de l'Opéra du Qué­
bec, qui avait vu ses activités 
prendre fin en mai 75.

C est ce que LE SOLEIL a 
appris ces derniers temps. 
L’on peut supposer que TOQ 
"renaîtra" sur des bases plus 
modestes et que ses specta­
cles futurs n'auront pas la 
somptuosité de ceux qu'il a 
présentés au cours de ses 
quatre premières années d'e­
xistence. Cependant, Ton ne 
peut déterminer pour le mo­
ment le nombre de produc­
tions qui seront mises à l'affi- 
che chaque saison, et quelle 
part y sera réservée à ia ville 
de Québec.

Comme nous sommes déjà 
en février, il reste à voir si 
l'Opéra du Québec pourra 
reprendre ses activités dès la 
saison prochaine, compte te­
nu que les distributions de 
spectacles lyriques doivent 
s'établir très longtemps à 
l’avance.

Lancé en 1968 par Jean- 
Noël Tremblay, alors mi­
nistre des Affaires culturel­
les, le projet d'une compa­
gnie lyrique "nationale" se 
réalisa trois ans plus tard.

En février 1972. M. Fran­
çois Cloutier, son successeur, 
annonçait la création de l'O­
péra du Québec. La première 
production ("Samson et Dali- 
la" de Saint-Saëns) prit 1 affi­
che en novembre de la même 
année.

Le mois suivant, Léopold 
Simoneau, l'illustre ténor

québécois, qui agissait com­
me directeur artistique de la 
compagnie, démissionna 
avec fracas, évoquant de sé­
rieux conflits avec le conseil 
d'administration. Gérard La­
marche, directeur général de 
la Place des arts de Montréal, 
lui succéda, sans jamais déte­
nir officiellement ce titre.

Des difficultés financières 
— dues pour une bonne part 
à l'inflation et au gel des 
subventions du MAC et du 
Conseil des arts d'Ottawa — 
forcèrent TOpéra du Québec 
à réduire le nombre de ses 
productions de quatre a trois, 
dès sa deuxième année d'e­
xistence.

Ces difficultés s'aggravè­
rent au point d inciter le 
ministère des Affaires cultu­
relles à forcer la compagnie 
à suspendre ses activités, en 
lui retirant ses subventions. 
Geste qui répondait aux re­
commandations d'un groupe 
de travail, mis sur pied par ie 
MAC et présidé par Jean- 
Paul Jeannotte, pour étudier 
et réévaluer la situation de 
l'opéra, de la musique et de 
la danse au Québec. Entre­
temps, le déficit accumulé 
par 1 Opéra du Québec, à la 
suite des représentations de 
"Tristan et Isolde" de Wa­
gner. se chiffrait par plus de 
$1 million.

En plus de priver les ama­
teurs d'opéra, ia cessation 
momentanée des activités de 
TOQ devait soustraire chan­
teurs (solistes et choristes), 
scénographes et orchestres 
(ceux de Québec et de Mont­
réal lui fournissaient leurs 
services) d une part de reve­
nu appréciable.
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ENSEMBLE COLONIAL
TELECOULEUR $
Westinghouse

Modèle console(quantité 1)
(service inclus)

S

• commode • lit
• matelas • sommier-caisse
• sofa • t fauteuil

Cet ensemble comprend

• I table • 4 chaises
• bureau triple • miroir

Incluant CUISINIERE ET 
REFRIGERATEUR

Westinghouse

ENSEMBLE FUTURISTE
3 PIEGES
cet ensemble comprend:
• I table • 4 chaises • bureau triple
• miroir • commode • lit • matelas
• sommier-caisse • sofa • I fauteuil

Incluant CUISINIERE ET 
REFRIGERATEUR

Westinghouse
Avec I un ou l'outre de 
ces ensembles sont inclus

REFRIGERATEUR sans givre 
15 pi. eu.
• Gorde-viande pleine dimension o double commonde 
de température • Commandes séparées de température
• Garde-beurre réglable à 3 temperatures • Roulettes 
réglables pour deplacement facile • Hauteur 64VV 
largeur: 30” - profondeur: 2714” • Disponible avec 
ouverture de porte a droite seulement • Blanc ou orLESSIVEUSE CUISINIERE 
de luxe 30Westinghouse

(quantité 3) Modèle de luxe à 2 vitesses.
Couleurs; avocat ou or

• Four automatique avec minuterie • Prise auxiliaire 
commandée par la minuterie • Deux éléments de 8” et 
deux de 6” dèbranchobles, à cuisson rapide et mi|otoge • 
Four à éléments de cuisson "Touche d'or” • Lèchefrite et 
gril • Porte de four amovible • Hauteur; 47” - largeur 
30” * profondeur 26” • Blanc ou or.

TIRAGE d un VOYAGE
dans le SUD

d escompte sur

GASTÜW
BAGUES de 
FIANÇAILLES
et

JONCS

(HARGEX

SV AIR 
CANADA ElSjQMÿEmas® ±fl

Un coupon de participation vous sero remis 

pour choque $100 d’ochat.

Marchandises légèrement endommagées
dans le1 , ‘ • solde de lignes
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1 .r // TELECOULEUR $40695
1 40 Westinghouse ujj

(quantité 1) Modèle console WWW
(service inclus)

(w^: imn TELECOULEUR $MA)5
1 w Westinghouse /JJ JJ

(quantité 1) Modèle console IP W w

(service inclus)

, .e" TELECOULEUR J4M;
1 lu Westinghouse yllJJ

(quantité!) Portatif WWW
(service inclus)

©. 16 REFRIGERATEUR tAIAqc
| pi eu. Westinghouse ifln *

(quantité 1) Sans givre, couleur: avocado M |M

©, 15 REFRIGERATEUR d|AAe:
1 pieu. Westinghouse f fiU3'1

(quantité 1) Sans givre, couleur: krune^ t5*

(WÏ LAVE-VAISSELLE encastré fftj
| Westinghouse r Jm/P*

(quantité 1) Couleur: rouge
|38fc35 M

© LAVE-VAISSELLE portatif
1 Westinghouse 4 jf f ||3g

(quantile 1) Couleur: avocado U 1 tj
w 1 W

(w) SECHEUSE ajaaqc

Westinghouse v |
(quantité 64) 3 températures avec cycle 1 Bill

automatique. Couleur: blanc. 1 W w

mm
rJ!j| J tJHliriTm
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Les éléments déchaînés ont durement frappé la ville de Saint-Jean, N.-B., où des dizaines de 
poteaux ont été brisés.

Des vents de plus de 
100 milles à l'heure 
au Nouveau-Brunswick
SAINT—JEAN. Nouveau- 

Brunswick (PC) — La cite 
portuaire de Saint-Jean se 
relevait difficilement, hier, 
de l'orage accompagné de 
vent qui a fait un mort et 
laissé 100,000 personnes sans 
chauffage ou électricité, 
lundi.

Des vents, soufflant en ra­
fales atteignant 102 m/h. ont 
arraché des toitures, fait 
éclater les carreaux des mai­
sons, ecoles et commerces, et 
brisé les poteaux d'électrici­
té, tout en jonchant les rues 
de débris.

Quelques personnes ont 
réussi à se rendre au travail 
hier matin, mais la majorité 
des citoyens de Saint-Jean 
sont demeurés à domicile 
tandis que les employés des 
services publics s’éver­
tuaient à réparer les dom­
mages.

Le chef de police Eric 
Ferguson n'a pas évalué en­
core l'étendue des domma­
ges, mais a admis que ceux-ci 
sont très élevés.

Jusqu'à maintenant, on n'a 
signalé qu'une victime. 11 
s'agit de Eric Lampe, âgé de 
30 ans, qui s’est rendu sur 
une rivière pour y amarrer 
une cabane servant à la pê­
che sur la glace, afin que 
celle-ci ne soit pas emportée 
par le vent.

Des chercheurs ont retrou­
vé son corps hier. Le malheu­
reux avait été poussé sur la 
glace par le vent et s’était 
perdu.

Services d urgence

Le directeur des Services 
d'urgence, M. Henry Irwin, a 
qualifié cette tempête de 
"désastreuse’' et prévoit que 
les autorités fédérales et pro­
vinciales fourniront de l’aide 
aux sinistrés.

Au village hauturier de 
Grand Manan, trois grands 
chalutiers, évalués à $400,000 
et plusieurs barques de pê­
che ont brisé leurs amarres 
pour se perdre en mer. Des 
milliers de nasses à homards 
ont aussi été emportées.

Plusieurs autres villages 
de pécheurs ont subi un sort 
semblable, tout au long de la 
baie de Fundy.

A Saint-Jean, de nombreu­
ses maisons ont été endom­
magées par la chute des 
cheminées, des toitures ont 
été arrachées dans plusieurs 
centres commerciaux et deux 
pétroliers de Irving Oil se 
sont échoués, tandis qu'on 
signale des dommages consi­
dérables sur les lignes de 
transport d'électricité.

Des générateurs d'urgence 
ont été empruntés des entre­
preneurs de la ville et de la 
base de Gagetown. afin de 
fournir lumière et chaleur 
aux refuges d’urgence, aux 
maisons pour personnes 
âgées et dans quelques égli­
ses et écoles.

Hier après-midi, l'électrici­
té n'avait été restaurée que 
dans le centre-ville

Le trafic était en plein 
désarroi, les feux de circula­
tion étant inopérants suite au 
bris d’une centaine de po­
teaux électriques.

Les écoles seront de nou­
veau fermées aujourd'hui.

La Nouvelle-Ecosse 
également touchée

En Nouvelle-Ecosse, les re­
présentants de la compagnie 
hydro-électrique provinciale 
et de Maritime Telegraph 
and Telephone ont estimé les 
dégâts subis par leur maté­
riel à plus d un demi-million 
de dollars.

De larges parties de la 
Nouvelle-Ecosse manquaient 
encore d’électricité en fin de 
journée hier alors que près

AVIS
AVIS e-t par l.t présente donne que 
! assemblée des actionnaires de LA 
SOLIDARITE. Compagnie d assu­
rance sur la vie. sera tenue, t«*nt 
comme assemblée générale annuel­
le que comme assemblée spéciale, 
au siège social de la compagnie, 925, 
Chemin St-Louis, en la Cite de 
Quebec, le jeudi 19 février 1976 a 
14 30 heures, aux fins de.
1 Recevoir et approuver les rap 

ports des administrateurs. 1 état 
financier ainsi que le rapport 
des vérificateurs:

2 - procéder a I élection des admi­
nistrateur,- de la compagnie 

3. désigner un ou plusieurs vérifi­
cateurs pour I exercice financier 
1976

4 ratifier les amendements aux 
Règlements de la compagnie, 
adoptés par les administrateurs.

Règlement No 1 - article 6 
Ajouter a la fin de la première 
phrase du texte actuel:
ou qu il soit porteur lui même 

d une police participante aux béné­
fices d au moin- $4 (Mil), émise par la 
compagnie, sur laquelle aucune pri­
me n'est due .
Article No 8.
Ajouter au texte actuel 

nu les porteurs fie polices partici­
pantes aux bénéfices'
Article No 10 c 
Ajouter au texte actuel 

ou. pour I administrateur repré­
sentant les assurés, s il ne détient 
plu- de police participante aux 
benefices ou si la prime due sur 
cette police n'est pas acquittée
5 - discuter de toutes autres ques­

tions qui |K*uvcnt être soumises a 
rassemblée

Le régime Nacan vous aidera .1 vuu-, 
débarrasser de vns livres superflues de 
graisse, et ce sans que vous ayez .1 
sortir de cher vous Un lei regime est 
économique rl aussi, facile a suivre 
Rende/ vous d'abord à la pharmacie et 
demande/le régime amaigrissant N.uan 
Chaque emballage conlienl tous les 
details, quant au mode tfi mpim. il est 
clairement décrit sur l’étiquette Vous 
n'avez qu’à verser la formule liquide 
dans un contenant d’une chupine, puis 
à aioulrr du |us de pamplemousse 
|usqti'.i l.l pleine 1 a:! ounce Pi : • 
tuilierr à ' u ipr 1 ulîr.enl (leux h • 
par (oui selon vo I -'m- Al 1F7 
ioutefoi, le ■ uppl' ii ! nia inu| • 
inclus el tone/ vous ru au régimi 
alimentaire quotidien j laible If ncui 
en calories.

de 20,(MX) abonnés dans le 
district de Yarmouth subis­
saient la panne la plus im­
portante

Les traversiers du détroit 
de Cabot ont été retenus aux 
quais de North Sidney.

Réparation 
de fortune

Au Nouveau-Brunswick, 
des générateurs d urgence 
ont été empruntés de compa­
gnies de la ville de Saint- 
Jean et à la base militaire de 
Gagetown pour pouvoir tem­
porairement rétablir le cou­
rant et ainsi chauffer des 
foyers de vieillards et des 
abris où sont rassembles des 
centaines de citoyens, princi­
palement des écoles et des 
églises.

ANNONCE

14 PSEUDO- 
VERITES SUR 
LA MANIERE 
DE RESTER 
EN FORME

Lise/, attentivement les quatre 
propositions suivantes, concer­
nant l'exercice physique: I II 
ne faut jamais boire pendant 
une activité sportive. 2- Manger 
du sucre avant une compétition 
donne des forces. 3 II est dan­
gereux de manger avant d'aller 
nager. 4 II faut dormir plus 
longtemps quand on est très 
fatigué. Maintenant, à vous dé­
juger: vrai ou faux ? . ..ELLES 
SONT FAUSSLS TOUTES 
LES QUATRE. Cela vous 
étonnera peut-être, niais nous 
sommes tous victimes dans ce 
domaine d’opinions toutes fai­
tes ... et qui ne tiennent pas 
debout! Dans Sélection du 
Reader's Digest de février, deux 
spécialistes, dans un article qui 
vous réserve bien des surprises, 
apportent la contradiction à 14 
de ces mythes. A ne pas man­
quer, dans Sélection de février.

Dés Ir premier essai, vous saurez qu’il 
'. agit la de la meilleure façon, car la 
plus impie, de diminuer votre embon 
point et de vous redonner grâce et 
sveltesse. Cou, menton, bias, hanches, 
poitrine, mollets et chevilles repren­
dront hnnne forme, par suite de la perte 
de poids eicédentariL et des pouces 
superflus de graisse. Si vous ne retirez 
pas entière satisfaction au premier 
essai, retourne/ nous la boite vide 
nous vous la rembourserons Optez 
donc pour la méthode tacite que 
plusieurs personnes ont dé|.i eipen 
mentre avec succès Voyez vous meme 
avec quelle rapidité les boursouflures 
drsparaitronl et le regain de bien être 
qui en naitia Vous retrouverez votre 
apparence de p-unesse, votre entrain 
et votre vivacité.

(it.RARD DKRY. 
Six-rrUirp

Régime Naran: la recette pour 
maigrir chez soi.
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VAN DER GRAAF
$077

PENTACLE EAGLES THE BANDJ. TULL MANEIGE
•l’afraeatypse des animaux

Disques

Quantités
limitées |l -

Plusieurs autres 
titres non annonces APOCALYPSE DES ANIMAUX TRIUMVIRATLE TEMPSGRAND FUNK

iÇijàtijjjtf?;] r.. 

Ipr’àènaifk:
* <85

Oisques ^

Quantités
limitées

imt»
f

t; ,-v ■»..
Plusieurs autres 
titres non annonces J.P. FERLAND J.P. BERUBEGRAND CIRQUE ORD STEVE HOWE

CENTRE 
DE MUSIQUE

MARQUE DEPOSEE

W

2,000 MICROSILLONS
A LIQUIDER RUBANS

8 PISTES 
ET

CASSETTES chacun
■ chacun

ROCK - INSTRUMENTALE - JAZZ VOCALE TRES VASTE CHOIX

EN VENTE JUSQU AU 7 FEVRIER
SE®NT MAIL ST-ROCH

MAGASIN 529-0104
Magasins/Québec, Montréal, Hull, Ottawa, Toronto, Hamilton, London, Edmonton, Calgary

TANT QU'IL Y EN
MICROSILLONS

pour

QUANTITES LIMITEES POUR CES SELECTIONS

DISCOMANIA
$247

SPECIAL 
'LEVE-TÔT" 

EN VENTE 
JEUDI 

9H.30 a.m. 
25 seulement

DAVID BOWIE

disque

"Station to Station"

/'T ’

DOGS NIGHT ELVIS PRESLEY$^47
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• NOUS NOUS RESERVONS LE DROIT DE LIMITER LES QUANTITES
• PRIX EN VIGUEUR JUSQU'AU 7 FEVRIER 1976
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"FESSE DE VEAU
Fraîche, sans jarret 
Un bout ou l'autre

FESSE OE 
JAMBON CUIT
Oegraissee, decouennae 

Prit à manger 
PARTIE DE LA 

CROUPE 
La livra

JAMBON
EPAULE

Marque populaire

livra

La livre
SAUCISSE
FRAICHE
PORC ET BOEUF

ROV

La livre

BOLOGNA
MORCEAU
Régulier ou ciré
2 livras et plu*

MAPLE
LEAF

La livre

PIZZA POULET
ZOOM FRIT

Toute garnie FLAMINGO

Format 20 Barillet de
onew 9 morceajx

■n V» V>
p **%,. *■ 4
\ e‘i Sri -

A

SPARE RIBS 
DE PORC

FRAIS

La livra

BACON
TRANCHE

CALIFORNIA

La livre

POISSON
DES

CHENAUX
La livre

GRATIS
ErFISIE HD MWIl IffC 
l ACHAT DU TRIO ROCHETTE 

CRETONS 10 onces 
THE 'ROMS'! 10 OHCES 

GRAISSE OE ROTI S onces 
LE
TOUT 
POUR

NOUVEAU ! Les menus faciles 
irthe

Te

de soeur Berthe r -Jc-J

'

\\ _

Soeur
Berthe
c'est
notre
experte

S?-
si

\\ L * \
> ,, L

O
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COUCHE 
BABY SCOn
Reguliere ou 
eitra absorbante

Format de 
30 et 2A

DETERGENT
LIQUIDE
PROVIPRII 
ROSE

Contenant 
128 onces

CHOCOLAT
INSTANTANE
PR0VI60 Boite 

2 livres

JUS DE POMMES 
VITAMINE

PRODUITS PROVIGO
FEVES 
COUPEES

PROVIGO Boite 
48 onces

TOMATES B<"'*19 snc*s 8o,t* 28 onc*s
PROVIGO
Chois

POIS ET 
CAROTTES
PROVIGO
Choii

Boite 
19 onces

JAUNES OU VERTES 
PROVIGO 19 oi

FEVES AU LARD 
PROVIGO
Avec sauce 
aux tomates

Boite 
14 onces

MOUTARDE
PREPAREE
PROVIGO Jarre

24 onces

SIROP DORE 
PROVIGO

Contenant 
26 onces

FIXATIF
PROVIGO
Régulier ou 
extra ferme

Vaporisateur 
10 onces

ADOUCISSEUR 
DE TISSUS
PROVIGO Gallon

128 onces

LAITUE POMMEE
PRODUIT DE LA CALIFORNIE 

Grosseur 24
Chacune

POMMES ROUGES
Délicieuses Produit de B.C. 
Canada de fantaisie La livre

PIMENTS VERTS
Produit des Etats-Unis

La livre

ROBIOLE
Produit des Etats-Unis

La livre

FROMAGE
BLACK DIAMOND
Canadien tranche fin, individuelle

Cello
16 onces

MIEL LIQUIDE
NATUREL APIX Contenant

16 onces

YOGOURT AUX FRUITS
DELISLE
Saveur* assorties

Format
18 onces

GRUAU OGILVIE
Instantané ou rapide
Format de 44 once* et 1 livres

POMMES DE TERRE
A LA NORMANDE
SMIRRiFF

Format
SV onces

POIS VERTS LIBBY
Fantaisie Boite

10 onces

CRETONS GAZA
Jarre

T onces

CRABMEAT LUXURY
Format

6 onces

j PATES ALIMENTAIRES
! CATUll, Macaroni coupé,
' spaghetti ou spagheftini

Carton
2 livret

MK■ T

POITRINE DE POULET
6AZA Jarre

16 onces

RAGOUT DE BOULETTES
CORDON BLEU Avec sauce hot loito
chicken 14 onces fr*(l* 30 onces

I M

1 RAVIOLI A LA VIANDE
‘ C4TELLI Format 

14 onces

• fl

■■

Echangez vos reçus de caisse 
accumulés en date du 24 janvier 
pour des ustensiles de cuisine 
WEAR-EVER. Vous avez jusqu'au 
21 février pour réclamer vos 
ustensiles WEAR-EVER.

SAUCISSE BURNS
CAMPFIRE Boite

15 onces

ifr.SAUCE AUX TOMATES
iCATELU Boite 

14 onces

SAUCE A HOT CHICKEN
GAZA Boite

19 once*

Pfî • r F f Fl

PIZZA OAVINCI
Toute garnie, 12 pouce* 

Format 20 onces

t I i |

Wm-kb

1

^CATSUP HABITANT CHOW CHOW
ri f rouge vert

S Format 24 once* Format 24 once»

SHORTENING BLANCHET
Format 

 3 livre*

MARGARINE BLANCHET
Maxi Bowl Le

 livre

WW
OIGNONS FRANÇAIS

VIf^FARINE TOUT USAGE
FIVE ROSES 
Sac de papier

LEO 0 OR 
Format 6 once*

GATEAU ETAGE
SARA LEE, 4 teneurs 
Format 13V* onces

ESSENCE DE VANILLE
SCHWARTZ Boutei"*

IV» once

CHOCOLAT TURTLES
SMILES CHUCKLES Bonbonnière

IA once*

BEURRE D ARACHIDES
SCHWARTZ Jarre

16 once*

SACS A DECHETS GLAD ”
Extérieur Format

 de 10

CASSE GRIPPE
NEO CITRAN Format 

de 10

60
&



A 16 faits divers et justice

La tempête atteint le Labrador avec moins d'ampleur
par Lucira LA TU LI PPL

La tempête avait atteint le 
Labrador, hier soir, mais elle 
avait perdu beaucoup d'am­
pleur en passant au large de 
Sept-lles, hier matin, y lais­
sant une précipitation de 
neige d'environ 10 cm.

Avant-hier, Sept-lles avait 
essuyé une précipitation de 
pluie de près d'un pouce. Les 
vents atteignant une vélocité 
de 64 milles à l'heure en 
rafales ont commencé à dimi­
nuer vers 4h, hier matin, et 
ils étaient de moins de 10 
milles en soirée. Le thermo­
mètre était à moins 16 et il 
devait plonger jusqu'à moins 
23, au cours de la nuit.

Comme partout ailleurs 
dans la province, la pluie 
suivie de neige et d'un refroi­
dissement rapide a rendu les 
routes très glissantes. Fait 
surprenant, aucune tragédie 
routière n’était à déplorer 
encore hier soir.

La région de Baie-Comeau 
et celle de Rimouski ont

pour leur part essuyé une 
précipitation de neige de 20 
cm et les vents ont diminué 
de vitesse graduellement au 
cours de la journée, hier. En

fin de soirée, le thermomètre 
marquait moins 18 à Baie- 
Comeau et moins 11 à Ri­
mouski Il devait descendre 
de quelques degrés encore.

Dans la région de Ri­
mouski, les routes étaient 
dangereuses, hier matin, au 
point que les transporteurs 
d'écoliers ont refusé de pren­
dre la route et les élèves ont 
bénéficié d une journée de 
congé.

Voie ferree bloquée

Ici. dans le Quebec métro­
politain, la neige a cessé vers 
22h, avant-hier, et de la pou 
drerie soulevée par le vent 
est retombée au cours de la 
nuit suivante, laissant croire 
à une nouvelle précipitation. 
Les vents sont tombes vers 
10h, hier matin. A 23h, le 
thermomètre marquait moins 
neuf et il devait descendre 
jusqu'à moins 15. La journée 
a été agrémentée de plu­
sieurs heures de soleil, mais 
un peu de neige, environ 5 
cm, était prévu pour aujour­
d'hui.

Le déblaiement des routes 
et des rues était passable­
ment avancé, hier matin, en 
dépit de la présence de nom­
breux véhicules abandonnés

Le verglas demeure 
l'ennemi numéro un 
à l'Hydro-Québec

par J.-Jacques SAMSON
Les abondantes chutes de 

pluie verglaçante demeurent 
toujours l’ennemi numéro un 
de l'Uydro-Québec. Un porte- 
parole de l'Hydro expliquait, 
hier, que la plupart des bris 
majeurs qui ont entraîné, au 
cours de la journée de lundi, 
des interruptions de service, 
parfois de plusieurs heures, 
étaient attribuables à la gla­
ce qui s'était formée sur les 
fils conducteurs.

Les violentes rafales de 
vent qui suivirent provoquè­
rent la rupture des fils. Par­
fois, des branches d'arbres, 
alourdies de glace, setionnè- 
rent aussi des conducteurs.

Le même informateur ajou­
tait que la population ne doit 
pas se surprendre de consta­
ter que certaines résidences

sont privées d’electricité 
alors que dans la même rue, 
d'autres sont alimentées. Il 
explique que le réseau de 
l'Hydro-Québec est compara­
ble à une toile d'araignée et 
que nombre de facteurs dé­
terminent le secteur "cou­
vert" par une ligne: consom­
mation industrielle ou rési­
dentielle. nombre d’abonnés 
dans le secteur, puissance 
des conducteurs ou de la 
centrale de distribution, etc.

A 16h, hier. 150 abonnes de 
la région immédiate de Qué­
bec étaient toujours privés 
d électricité, suite aux bris 
enregistrés lundi. Ils repré­
sentaient toutefois des cas 
isolés.

En soirée, le village de 
Saint-Bernard de Dorchester 
fut plongé dans l'obscurité 
totale pendant quelques 
heures.

par Lucien LATULIPPL

La seule personne dont la 
mort est reliée à la tempête 
qui a soufflée sur la région 
de Québec, avant-hier, a été 
identifiée, hier, comme étant 
M. Paul-Henri Tremblay, âgé 
de 60 ans et demeurant au 9 
Parc Roy. dans le quartier 
Montmorency de Beauport.

Comptable chez H. Leclerc 
ne., M. Tremblay avait le 
oeur malade et son auto est 
estée prise dans la tourmen- 
e sur la voie d'accès du 
loulevard des Chutes pour le 
poulevard de la Capitale.

Il était 11 heures lorsque 
M. Tremblay a été trouvé 
évanoui à son volant par un 
employé de la firme Pilote 
Construction, du boulevard 
Saint-Joseph, à Québec. Il fut 
transporté en hâte à 1 hôpi­
tal, mais il était trop tard.

Ironie du sort, c'est dans le 
bureau de cette même firme 
que Mme Alphonse Tremblay 
du boulevard Bastien. a don­
ne naissance à son premic 
enfant au cours de la même 
tempête. L'instant de l accou-

Marche
REGINA (d après Ui’I) - 

Près de 5,000 syndiqués ont 
marché hier sur le parlement 
de Saskatchewan pour pro­
tester contre les mesures an­
ti-inflationnistes du gouver­
nement Trudeau. Organisée 
par la Fédération des travail­
leurs de la province, la mani­
festation regroupait des 
membres de tous les corps de 
métier sauf les enseignants 
et les infirmières, à qui on a 
promis une application sou­
ple des contrôles à leur 
endroit.

chement est arrivé alorsque- 
le skidozer de la brigade des 
incendies de Québec diri­
geait la maman vers l'hô­
pital.

Pendant que les policiers 
Fernand Girard et Serge Mé- 
tivier. dont le véhicule de 
patrouille était en panne tout 
près, aidaient Mme Tremblay 
à accoucher, le skidozer al­
lait chercher le Dr Robert 
Tessier, sur le boulevard Sa- 
vard. à Neufchàtel,

Le lieutenant Jean-Claude 
Painchaud, du poste de pom­
piers no 4 était le responsa­
ble du skidozer et il était 
assisté des pompiers Maurice 
Caron et Jean-Marc Higgins. 
11 nous a confié, hier, que son 
groupe avait travaillé sans 
relâche de 15h à 23h et que 
chacun était fourbu. Le ski­
dozer s'est montré un véhicu­
le efficace dans les situations 
les lus difficiles et aucun 
obstacle dans la tempête ne 
l'arrête.

annonce

ON PEUT 
DOMPTER 

SA JALOUSIE!
Devant la liberation actucMc 
dc> mœurs, la jalousie est con­
damnée. scion certains, à dis­
paraître D'autics pensent plu­
tôt que le relâchement des liens I 
du mariage ne fait qu'accroitrc j 
le nombre de jaloux. De fait, 
beaucoup de couples qu’on au­
rait cru à l’abri voient leur 
union menacée par la jalousie. 
Dans Sélection du Reader’s 
Digest de février, un article fait 
le point sur ec brûlant problè­
me Voyez pourquoi mari et 
femme ont tort de considérer la 
jalousie sous un angle purement 
négatif et comment elle peut au 
contraire aider a améliorai les 
rapports conjugaux Achetez 
Sélection de février aujourd'hui 
meme.

un peu partout. Le travail 
devait se terminer au cours 
de la nuit dernière et les 
véhicules oubliés par leurs 
proprietaires ont été remor­
qués.

Le réseau routier du 
Québec métropolitain était

verglacé en grande majorité, 
hier, et les automobilistes 
devaient être prudents La 
CTCUQ a remis ses autobus 
en circulation graduelle­
ment. Le service normal avait 
repris au début de l'après- 
midi.

Le Canadien National a, de 
son côte, connu un gros pro­
blème dans la region de 
Saint-Charles de Bellechas- 
se. La voie ferrée passe dans 
une tranchée profonde à la 
Pointe-des-Anglais et elle

était encombrée de neige 
glacée. Il a fallu avoir re­
cours à des charrues à neige 
et la tâche a duré toute la 
journée.

C’est ainsi que les deux 
trains de voyageurs en prove­

nance des provinces mariti­
mes ont été retenus à Riviè­
re-duLoup.

Le convoi no 15, arrivé à 
Rivière-du-Loup, à 3h25 hier 
matin, a quitté la gare à 
16h30 Le 50 qui était arrivé à

9hâ0 a eu l'autorisation de se 
remettre en branle à 17h30

Il va sans dire que les 
convois à destination des 
provinces maritimes ont, 
pour leur part, été retenus en 
gare de Lévis

;v.V
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n sexagénaire meurt 
u volant de son auto) 
>rs de la tempête

CHOUX VERTS RAISINS
ROUGES ET FERMES 
PRODUIT DE LA FLORIDE 
GROSSEUR 7 X 7 
CANADA # 1

M
A

cello 2 Ib 69
FRAIS" -
PRODUIT DES E.-U. 
CANADA # 1

w ^ .19
ROUGES ET SUCRES 
VARIETE EMPEREUR COLOMBINE 
PRODUIT DES E.-U.
CANADA # 1 j

JAMBON SAUCISSES k A SPECIAL DU CARNAVAL
Va DE FESSE 
(DINNER HAM)
TOUT CUIT ST-CASTIN 
(env. 2Va Ib) 2

FUMEES
ST-CASTIN

W M pqt 1 Ib .831
1 CONT. 10 OZ CREIONS 
1 CONT. 10 OZ TETE ‘ROMAGEE 
t CONT. 6 OZ GRAISSE DE ROTI 
CUISINES ROCHETTE 
PLUS 1 BONHOMME 
CARNAVAL GRATUIT 
(Valeur 3.29)

2

BISCUITS
FEUILLE D ERABLE
VIAU

cq
cello 12 oz ■ IbBb

MOUCHOIRS DE PAPIER OQ
COULEURS ASSORTIES
ROYALE bte GO (3 plis) ■PB W

CRISTAUX
A SAVEUR D ORANGE
TANG

4/ qq
env. 3'/« oz B

FARINE
TOUT USAGE
ROBIN H00D

009
sac 20 Ib

DETERSIF EN POUDRE £Q
'■SC' b» 2 Ib lUv

SOUPE
POULET ET NOUILLES
LIPTON ... .39

AVEC LES PRODUITS DE QUALITE C EST CERTAIN!

SACS A ORDURES
POUR L EXTERIEUR 26 X 36 ST-CASTIN pqt 10 .69

L.

BISCUITS SODA
SALES OU NON SALES ST-CASTIN bte 1 Ib .65
JUS DE TOMATES
CATEGORIE 0E FANTAISIE ST-CASTIN bte 19 oz .31
PECHES DEMIES
CATEGORIE 0E FANTAISIE ST-CASTIN bte 28 cz .70
MAIS EN CREME
CATEGORIE 0E CHOIX ST-CASTIN bte 19 oz .43
TOMATES
CATEGORIE 0E CHOIX ST-CASTIN bt« 28 oz .59

SOUPES
POULET ET NOUILLES ST-CASTIN bte 2 env. .29
EAU GAZEUSE
SAVEURS ASSORTIES ST-CASTIN canette 10 oz .17
EAU MINERALE
ST-CASTIN bout. 30 oz .29
POIS VERTS ASSORTIS
CATEGORIE DE CHOIX ST-CASTIN bte 10 oz .27
FEVES JAUNES COUPEES
CATEGORIE DE CHOIX ST-CASTIN bte 19 oz .35
MOUTARDE PREPAREE
ST-CASTIN bocal 24 oz .48

BISCUITS
SANDWICHS ASSORTIS 
VIAU cello 10% oz .79
PAPIER DE TOILETTE I
COULEURS ASSORTIES _■
ROYALE pqt 2 roui. ■%)5
SOUPE
TOMATES ET LEGUMES

I>5LIPTON bte 2 env. ■ Bl
RIZ INSTANTANE
MINUTE

bte 24 oz 1
139

GRUAU ROBIN HOOD ,IARAPIDE bte 5 Ib \«h
OU MINUTE bte 72 oz ■ %lIO
PATE DENTIFRICE
ORDINAIRE OU MENTHE

1|19
CREST tube 100 ml >
PATE A SANDWICH
ASST. CORDON BLEU I 4/1

bte 3 oz *
125

CHAMPIGNONS ENTIERS £
111,1 b» 10 b. ■«>4

PATES ALIMENTAIRES
(COUDES • SPAGHETTI • SPAGHETTIS)
CATELLI bte 2 Ib .79

SAUCE AUX TOMATES
POUR SPAGHETTI 
CATELLI bte 14 oz .47
RAGOUT DE BOULETTES
CORDON BLEU bte 29 oz 
plus 1 bte sauce hot 
chicken 14 oz gratis

1 35

MELANGE A GATEAUX
OES ANGES BLANC 
ROBIN H000 bte 15 oz

1 09

MECED0INE
CATEGORIE DE CHOIX 
IDEAL bte 19 oz .39
POIS ET CAROTTES TRANCHEES
CATEGORIE OE CHOIX 
I0EAL bte 19 oz .41
BISCUITS
«U SUCRE, A LA CREME 
OU COCONUT DARE le sac .95
OLIVES FARCIES
MANZANILLA, NON PLACEES 
GATTUS0 bocal 12 oz .96
OIGNONS SUCRES
GATTUSO

bocal 12 oz .95
ESSUIE-TOUT
BLANC OU COULEURS A$ST. 
ROYALE pqt 2 roui.

1 02

TOUJOURS A VOTRE SERVICE C 
LES MARCHES D'ALIMENTATIONŜB

f t
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au service

GILLES BEAULIEU
propriétaire

Gilles Beaulieu, pharmacien-propriétaire, affilié au 
SERVICE PHARMAPRIX DE GIFFARD 

avise sa nombreuse CLIENTÈLE et toute la POPULATION
que malheureusement la pharmacie est fermée temporairement, 

à cause de raisons incontrôlables dues à une

INONDATION
Deux possibilités sont offertes à tous les clients actuels, ayant des ordonnances 
à celte pharmacie. Ils peuvent consulter soit:

Yves Garon, pharmacien-propriétaire, affilié au
SERVICE PHARMAPRIX DE LÉVIS,
ou TOUT AUTRE PHARMACIEN DE LEUR CHOIX, 

près de chez eux.
M. BEAULIEU SE FERA UN PLAISIR DE FOURNIR PAR TÉLÉPHONE 

AU PHARMACIEN CHOISI TOUS LES RENSEIGNEMENTS NÉCESSAIRES AU
RENOUVELLEMENT DES ORDONNANCES.

Nos clients seront avisés sous peu par les média d information de la réouverture officielle, compor­
tant des SPECIAUX et des PRIX encore jamais vus à Québec!

"Chez Gilles Beaulieu, pharmacien, B LE SERVICE
PHARMAPRIX ça, c'est du service!”

LES GALERIES STE-ANNE - 1500 RUE D ESTIMAUVILLE, GIFFARD.
t
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MEILLEURE VALEUR EN VILLE
EPARGNEZ

JOYEUX CARNAVAL:

AUTRES
AUBAINES

EPARGNEZ:
CRISTAUX
A saveur d orange

VIANDES 
de qualité

FESSE DE JAMBON CUIT
proiflpop Dégraissée, decouennée 

prêt à manger 
partie de la croupe

CUISSE DE POULET BOUDIN
BIIOPAGE

DESSERT PARFAIT
Fraiche pour 
griller

Assorti de 
Coorsh Format 13 oz ■

SALADE DE CHOUX
COORSH

BOLOGNA TRANCHE
SWIFT

POITRINE DE POULET
Fraiche, viande 
blanche Format 16 oz I

Nous nous reservons le droit de limiter les quantités

GRATIS EFFIGIE DU CARNAVAL AVEC L ACHAT DU TRIO ROCHETTE

CRETONS ONCES TETE FROMAGEE ONCES GRAISSE DE ROTI ONCES

FRUITS

LEGUMES

RAISINS ROUGES CAROTTES
Cello 2 lb IEMPEREUR BROCOLIS FRAISImportés de la 

Californie 
Canada no 1 

La livre

Importés des Etats-Unis 
grosseur 14 Chacun I

Mmmiii
Boite V: lb IProduit du Quebec

ECHALOTES
2 pqts pour IImportées des Etats-Unis

KETCHUP 
AUX TOMATES

PROVIGO

GRUAU
QUAKER

FARINE 
TOUT USAGE

Instantané ou rapide

MELANGE 
A GATEAUX

HUILE
VEGETALE

CRISCO

MARGARINE
DURE

CREMEX Duncan Hines saveurs assorties

EPARGNEZ AVEC LES PRODUITS PROVIGO
^69 VINAIGRE BLANC

10 o: m PROVIGO
CAFE INSTANTANE
PROVIGO

JUS DE PAMPLEMOUSSE PECHES PROVIGOBe il!
RECONSTITUE PROVIGO sucre ou non sucre M n Demies ou tranchées choix

ASPERGES COUPEES PROVIGO JAVEL CONCENTRE
PROVIGO

DETERGENT LIQUIDE PROVIGOMAIS EN GRAINS PROVIGO
Au citron

nouveau!
Après le succès sans précédent des menus 

yKy economiques de Soeur Berthe, voici

rF Les menus faciles de Soeur Berthe
fi PC 6 ,'vrf‘,s E” f0ut recettes groupées 

/ / VdlICo en 42 menus
> ProtinilÛC * ">emjs per livret 1 pour chaque tour

ridUljUwO de la semaine

4 r ‘î Pnmnlptc m*nu comprend entrer
vUI llpIClO hors-4 oeuvre, plat principal et dessert

Équilibrés m* ™bn * c*,or"
I 11) Economiques Bar """*

NOUS VOUS 
SUGGERONS 
D'ACHETER 

LES PRODUITS 
PARTICIPANTS 

A LA PROMOTION 
DE

SOEUR BERTHE

Soeur Berthe, 
c est notre experte'

Un nouveau livret toute?
les deui semâmes

GRATUIT proi/ipopPRIX EN VIGUEUR JUSQU AU 7 FEVRIER 1976

EAU VICHY m*
CAMILLE

Bout 32 oz 1 ■ If
MAIS EN mm
CREME NIBLETS fl fl
Fantaisie alHflH

Boita 14 oz ■ ■ ■
POIS VERTS Av.
NO 1-2
LESIEUR ■lllf

Boita 19oz

CEREALES mm
PABLUM UU
Assorties ■ I

Boita 16 oz ■ w'SF
CREVETTES A
MARVELOUS 1C3
Moyennes

Boita 4 V» oz ■
PATES ALIMENTAIRES mm 
CATELLI fl
Macaron coup», spaghetti ou il'
spaghettini Carton 2 Ib ■ ■ ■
RAGOUT
CLARK CQ
Bot ut, Irlandais ou poulet . EJ ft J
et dinde Boite 15 oz ■ W U
SAUCISSE j 4A
BURNS 1 10
CAMPFIRE

Boite 15 oz ■
SARDINES mm
CLUB DES 1% J
MILLIONNAIRES .IJ#

Boite 3Vz oz ■ fiai
SAUCE A LA mm
VIANDE Uftâ
FREDDY *OiJ

Jarre 12 oz w
SAUCE A A „
HOT CHICKEN 1 OU
ESTA

4 boites 14 oz ■
BETTERAVES 4
TRANCHEES LIBBY 1 w
CHOIX 3 boites 19 oz

MARGARINE
CREMEX ^ %
MOLLE Format 400 G

SHORTENING 4 7û
BLANCHE1 1

Format 3 Ib ■
CONFITURE A..
HABITANT | «39
Fraises ou trambeises arec
pectine Jarre 24 oz ■
BISCUITS «, «.
lido U y
Sensation ou .> |71
Fudge Format 12 oz ■

CREME POUR m

LA PEAU 1 28
NOXZEMA

Format 4 oz ■

PATE A DENTS é
CLOSE-UP 105
Rouge

Tube 100 ML 1

SHAMPOOINGHALO QI
Par cheveu normaux, gras _ JJ §
misées Cont.!oil“ 1

CURE- mm
DENTS yC

2 boites pour

NOURRITURE POUR A ^ 

CHIENS BALLARD 1 00
Boeuf. Poulet ou
Foie 4btes!5oz ■

NETTOYEUR A
TOILETTE 70
SANI FLUSH _ f 71

Coni. 34 oz ■ ■ w i

EPARGNEZ AVEC
LES PRODUITS 

CONGELES:

POMMES DE TERRE 
FRITES PROVIGO

RF3ULIERES
SAC 2 livres SAC 5 livres

.59 1»
morTueDE „ 109
BOOTH 1 livre 1
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Gardées en otage, deux jeunes femmes sont délivrées

-, iMiàtiffnii

^CEWoNctwm
-Ontario

Kingston, Ontario (PC) — 
L'affaire de la détention de 
deux otages au pénitencier 
de Kingston par un détenu de 
l'institution a pris une tour­
nure inattendue, hier soir à 
23h30, alors que des gardes 
ont réussi à maîtriser Ri­
chard Wayne Squires.

Après une attente qui a 
duré près de deux jours, les 
autorités de la prison ont 
changé de tactique et donné

l'ordre à des gardiens de 
faire irruption dans la pièce 
où le ravisseur qui était armé 
d'un couteau, détenait Lucin­
da Presse, une étudiante qui 
prépare un doctorat en psy­
chologie et Marie Smith, une 
employée.

L’homme fut maîtrisé après 
une bataille "mineure". Lu­
cinda Presse et Marie Smith 
étaient fort fatiguées à la 
suite des longues heures

d'angoisse qu'elles venaient 
de vivre mais ellles n étaient 
pas blesées. On leur a nean­
moins fait subir un examen 
médical.

Squires, qui avait été consi­
déré comme étant un "très 
bon détenu", avait refusé de 
parler à l'aumônier de la 
prison mais avait engagé des 
négociations avec des autori­
tés du pénitencier. Celles-ci

n'avaient pas répondu à 
Squires quand il avait exigé 
une somme de $9.000 et la 
mise à sa disposition d’une 
voiture, en échange de la 
libération des deux femmes.

A aucun moment, cepen­
dant. on n'avait eu de gran­
des craintes pour la vie des 
deux femmes car, ainsi que 
devait le souligner le Dr 
Georges Scott, directeur ad­

joint des services de psychia­
trie du pénitencier qui avait 
déjà vécu des situations ana­
logues. ‘ plus une situation 
de ce genre se prolonge, 
moins grands sont les dan­
gers." L'essentiel, en de tel­
les circonstances, selon lui, 
est de ne rien faire qui 
puisse ajouter à l'anxiété 
d une personne qui détient 
des otages."

Squires et les deux femmes

avaient passé une bonne, 
partie de la soirée et de 
l'après-midi à converser et 
même a jouer aux cartes. On 
leur avait également fait par­
venir de la nourriture.

Agé de 19 ans, Squires 
avait été condamné à deux 
reprises pour viol.

se continue

PC
Richard Wayne Squires, un prisonnier au pénitencier de 
Kingston, a gardé deux femmes en otoges pendant près de 
deux jours avant d'être finalement maîtrisé par des gardiens 
de l'institution.

Jeune fille retrouvée 
saine et sauve à la 
suite d'un enlèvement

MONTREAL (PC) — La fille 
du gérant d’une caisse popu­
laire de Lachute a été retrou-

iPi

-

Mlle Josée Beaulieu, fille du 
gérant d'une caisse populaire 
de lachute, avait été victime 
d'un rapt en arrivant chez 
elle à Montréal, dimanche.

vée saine et sauve dans une 
maison de Rosemère, hier, 
après avoir été kidnappée à 
Montréal, dimanche.

L’un des deux individus 
arrêtés par la police au sujet 
de l'enlèvement s'est enlevé 
la vie dans un motel de 
Saint-Eustache. sous les yeux 
d’un reporter radiophonique 
à qui il avait demandé de 
l'accompagner.

Mlle Josée Beaulieu, 25 
ans, a été victime du rapt en 
arrivant chez elle à Montréal, 
dimanche, après avoir passé 
le week-end avec ses parents, 
à Lachute.

Le même soir. M. Raymond 
Beaulieu a reçu un appel 
téléphonique des ravisseurs, 
qui réclamaient une rançon 
de $500.000.

La police, alertée, a réussi 
à capturer deux hommes, 
hier, après une enquête se­
crète, mais elle ignorait tou­
jours où se trouvait la 
captive.

C'est alors que Robert 
Brown, 35 ans. s'est offert 
pour faire libérer la jeune 
fille, mais il a demandé à 
n’être accompagné que du 
reporter Claude Poirier, de 
CJMS.

Dans un motel de Saint- 
Eustache, Brown a enregistré 
un message radiophonique, 
écrit une lettre à sa mère, 
puis s'est flambé la cervelle 
avec une balle de revolver 
.22.

Un appel téléphonique 
anonyme, quelques minutes 
plus tard, permettait de re­
trouver Mlle Beaulieu, à Ro­
semère.

Récompense de $5,000 
offerte par Birks

Une récompense de $5.000 
est offerte par Birks à toute 
personne qui fournira des 
renseignements susceptibles 
de permettre la récupération 
de la joaillerie qui lui a été 
dérobée à son magasin de la 
côte de la Fabrique, à Qué­
bec, et d’arrêter les auteurs 
de ce vol audacieux.

La police de Québec a reçu 
une lettre à cet effet, hier, 
mais elle n’a pas été infor­
mée de la valeur exacte du 
vol qui serait de plus de 
$200.000.

Rappelons que le vol qua­
lifié a eu lieu jeudi dernier, 
et il est l'oeuvre de deux 
"cagoulards". Ces derniers 
ont attendu que le premier 
employé à se présenter au 
magasin fasse enlever le sys­
tème d'alerte par la Domi­
nion Electric Protection Ltd., 
vers 7h30 du matin, et ils sont 
entrés par effraction par le 
toit de l'édifice.

Les voleurs ont attaché les 
cinq employés avec des me­
nottes à mesure qu'ils arri­
vaient. Us ont fait ouvrir 
deux voûtes et ils se sont 
servis à pleine main. Ils ont 
pris la fuite par le même 
chemin emprunté pour 
entrer.

L'alerte a été lancée vers 
9h05 par un passant et la 
police était sur place deux 
minutes plus tard.

La police de Québec ne 
rapporte également aucune 
nouvelle arrestation en rap­
port avec le hold-up d'envi­
ron $47,000 en bijoux chez 
Laurent Corriveau, bijoutier 
du 1223, 4e avenue. Un sus­
pect a été appréhendé quel­
ques heures après le vol qui 
a eu lieu le 24 janvier et il a 
été mis en accusation.

Peu de suicides 

à Terre-Neuve

TORONTO (PO — Les habi­
tants de Terre-Neuve ont le 
secret d'éviter les suicides, 
selon le Dr Isaac Sakinofsky, 
professeur de psychiatrie à 
l'université McMaster de Ha­
milton.

Cette province a le taux de 
suicide le plus bas au Ca­
nada. et des études démon­
trent que les rares suicides 
qu on y signale sont reliés à 
des sentiments d'isolement, 
de solitude et de déracine­
ment.
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O ombre

Rouge vere 
Ivoire hop 

Brun moro 
Blanc neig 

Turquoise 
Feuille d 

Vieu» '°s

Cuivre antique 

Perle embrumee 

Or moisson 

Vert printemps 

Vert lime 

Bleu ocean 

Or topoze 

Bionc cameo 
Bleu royol Tons melanges et 

800 autres couleurs.
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choisir une *res 
«cellente qu°'t'e-

Avec tout ou 
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OUVERT TOUS LES JOURS JUSQU A 18h. JEUDI ET 
VENDREDI JUSQU A 21h., SAMEDI JUSQU A 17h.
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LES DISTRIBUTEURS DE 
TAPIS METROPOLITAIN

SUPER SPECIAL

TAPIS COMMERCIAL
Envers caoutchouté, choix de sept couleurs. 
Idéal pour circulation dense. Quantité limitée,- 
premiers arrivés, premiers servis.

N OUBLIEZ PAS LE

"COIN DES 
AUBAINES"

Ce ’coin est réservé strictement pour des balances 
de rouleaux (assez grand) pour couvrir salon et 
passage.

• COUPONS • BALANCE DE CONTRATS
• LIGNES DISCONTINUÉES

//Les spécialistes du tapis

KARASTAN
im,allotion ' _|{g"AU

mbxtîabcesoe

EXCLUSIVITE
Vaste choix de

CARPETTES
6 x 9 — 9' x 12' de

*43” à ’500

PLUS DE

installation
GARANTIE A VIE

dire tout simplemen
veut chez vous pourCe qut

que nous que ce soit, sons
quelque proW ^ auSs.
OÜCUOS ns aue votre tapis durera, 
longtemps que

service gratuit

A DOMICILE
S. ,0“' ob1«a'«" d. «°"*

681-3514

UNE TROUVAILLE SENSATIONNELLE
• CELANESE

"Shag’’ deux tons
• HARDING

Tapis commercial
• CROSSLEY

Peluche Karastan
• PEERLESS

Peluche touffue deux tons

ÉPARGNEZ
JUSQU'À

130 AV. PLANTE 
VILLE VANIER 
TEL: 681-3514

,ND CHOIX CE 
l QUEBEC

Bronze
„ell Oronge loctee

ipe Céleri
•coin Coié

Gros bleu 
3e _ *.

Beige

automne J°une

Jaune oms
Rouille

VOTRE CHOIX 
A UN SEUL 
PRIX!

VOTRE CHOIX 
A UN SEUL 
PRIX!

VOTRE CHOIX 
A UN SEUL 
PRIX!

Nous avons des prix jamais vus, qui 
défient l'inflation des 10 dernières 
années. Toute notre marchandise 
sera sacrifiée. Et quelle marchandi­
se! Les plus beaux tapis signés par 
les plus grands manufacturiers re­
connus. Et avec tout cela, un choix 
de couleurs illimité.

Ne manquez pas cette vente, 
les frères Chapdelaine.

C EST INCROYABLE! IL FAUT
QU ILS PARTENT!

JEAN-LOUIS CHAPOELAINE
President

MICHEL CHAPDELAINE
Vice-président

VENTURE
Tapis commercial
CELANESE
Saxony torsadé
HARDING
Nylon deux tons
PEERLESS
Nylon sculpté haut-court

HARDING
"Shag" deux tons
KRAUS
Nylon sculpté deux tons
VENTURE
Tapis commercial deux tons

■U B

Htm

VOUS ms TOUJOURS 
PRIS DI TAPIS METROPOLITAIN

CHARKMOUMt
OrMlnvIlls, MRtr».|ROR-4»i-lRtrftMR8. Un­

ir... • !• •

BtAWftti

■ IVi SUD

850
ROULEAUX DETArn

TOUTES LES NIARQUES
DE

60%

V'r
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MALGRE U MUSSE, MOS PRIX M'ONT PIS AUGMENTE!
IU CONTRAIRE! NOUS IVONS REUSSI I LES HISSER

BiBsns

nteaux en Agneau rasé teint brun
nteaux en Lapin Français naturel tacheté
nteaux en Rat musqué teint brique

anteaux en Mouton Espagnol blanc naturel tacheté
anteaux en Rat musqué naturel,

Manteaux en Mouton de Perse teint noir, ornés de Vison
anteaux en Castor à long poil naturel lustré
nteaux en Rat musqué naturel, modèles variés • Longueur 42 pouces

iteaux en Chat sauvage naturel ou teint Renard
nteaux en Rat musqué naturel ou teint, ornés de Renard

teaux en Chat sauvage naturel, choix de 3 modèles Longueur 42 ponces

iteaux en Vison naturel Pastel ou teint brun foncé
[teaux en Loup naturel du Montana

Renard Norvégien naturel
Agneau rasé teint brun, ornés

Rat musqué naturel, ornés de Chat sauvage
Chat sauvage naturel
Castor à long poil naturel lustré, peaux allongées

Loup Canadien naturel
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